
Zeitschrift: Schweizer Hotel-Revue = Revue suisse des hotels

Band: 21 (1912)

Heft: 45

Heft

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften. Sie besitzt keine Urheberrechte
an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in der Regel bei
den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Siehe Rechtliche Hinweise.

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les

éditeurs ou les détenteurs de droits externes. Voir Informations légales.

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. See Legal notice.

Download PDF: 17.11.2024

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://www.e-periodica.ch/digbib/about3?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/about3?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/about3?lang=en


EinundzwanzigsterJahrgang
Erscheint jeden Samstag

Organ und Eigentum des
Schweizer Hotelier -Vereins

Vingt et unföme Ann6e

Paralt tous les Samedis

Organe et Propri6t6 dela
Society Suisse des Hoteliers

Die Verelnsmitglleder erhalten das Blatt gratis. Les Socldtalres resolvent l'organe gratultement.

ALLEINIGE INSERATEN-ANNflHME: RUDOLF MOSSE, Annoncen-Expedition LES ANNONCES sont uniquement revues par RUDOLF MOSSE, Agence de Publicitß
Zllrlch, ilarau, Basel, Biel, Bern, Chur, Qlarus, Luzern, Montreux, St. Qallen, Schallhausen, Solothurn, Berlin, Breslau, Chemnitz, Dresden, Düsseldorf, Frankfurt a. M., Hamburg, Köln a. Rh., Leipzig, Magdeburg, Mannheim, München, Nürnberg, Prag, Strassburg 1. E., Sluttgart, Wien

sowie durch die Exp. d. Bl. — ainsi que par l'Adm. du journal.
TM^FRTTOM^PRFT^S • Pr0 7 gcspallene Petitzeile oder deren Raum 25 Cts., iür Anzeigen ausländ. Ursprungs 35 Cts., Reklamen nnTV npC n MXTOMF'F^ • La petite ligne ou son espace 25 cts., pour les annoncesprovenant de l'dtranger 35 cts.; reclamesllNODlt I lL/l\Or IVLIO pr | _ per petitzeiiei für Reklamen ausländ. Ursprungs Fr. 1.25. Vereinsmitglieder 50 °/0 Vergünstigung. S LJ LUxiVUlsVLiO. [r j,_ par petite ligne, röcla-nes provenant de l'dtranger Ir. 1.25. Sociötaires 500 o de remise.

f\ RONNF M FNT- SCHWEIZ: jahrl. Fr. 10.—, halbjährl. Fr.6.—, vierteljährl. Fr. 3.50, 2 Monate Fr. 2.50, 1 Monat Fr. 1.25. AUSLAND ; Et ROISJMFIMFNTS • SUISSE: 12 mois Ir. 10.—, 6 mols Ir. 6.—, 3 mois Ir. 3.50, 2 mois Ir. 2.50, 1 mois Ir. 1.25. ETRANGER
luvAXl\LmL,l\ 1 (ink| Portozuschlag): Jährl. Fr. 15.—, halbjährl. Fr. 8.50, vierteljährl. Fr. 4.50, 2 Monate Fr. 3.20,1 Monat Fr. 1.60. 1 O • {fra.is de port compris): 12 mois Ir. 15.—, 6 mois Ir. 8.50, 3 mois Ir. 4.50, 2 mois Ir. 3.20, 1 mois Ir. 1.60.

Post'check- & Giro-
Konto No. V, 85

Redaktion und Expedition: St. Jakobstrasse No. 11, Basel. » ; TELEPHONE
Verantwortlich für Redaktion und Herausgabe: E. Stigeler, Basel. No. 2406.

Redaction et Administration: St. Jakobstrasse No. 11, Belle.
Druck: Schweizerische Verlags-Druckerei G. Böhm, Basel.

Compte de chfeques
postaux No. V, 85 o s

I«

Todes-Anzeige.
Den verehrlichen Vereinsmitgliedern

machen wir hiemit die schmerzliche
Mitteilung, dass unser Mitglied

Herr Karl Sommer
Besitzer des Savoy Hotel Sommer

in Lugano-Paradiso

am '2. November im .'57, Allersjahre in
Lugano gestorben ist.

Indem wir Ihnen hievon Kenntnis
geben, bitten wir, dem Heimgegangenen

ein liebevolles Andenken zu
bewahren.

Namens des Vorstandes:

Der Präsident:
O. Hauser.

I
•

: 5 j Aufnahms-Gesuche. j fe jj •
•: Demandes d'Admission. :: :
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Hr. Robert Durrer, Hotel-Pension Alpenblick,

Rraunwald 9ö

l'alen: Uli. F.. Dlirrer. Direktor. Grand
Ilolel. Braunwald, lind Emil Durrer.
Hotel Honens:. Biirnenstoek.

Hr. Erwin Haas, Neues Rosatseb Hotel.
St. Moritz-Dorf 65

l'alen: IUI. A. Bon, Delegierter. Hotel
Suvrettn House, und A. Angst, Direktor.
Hotel Schweizerhof-C.liäteau. St Moritz-
Dorf.

Ilr. Henri Pirotla, Hotel Simplon, Luzern, 48
l'alen : Uli. J. Hiicki. Hotel des Balances
und Bellevue. und D. Mettler. Hotel du
Pont und Weitenkeller. I.uzern.

Wenn innert 14 Tagen keine Einsprachen
erhoben werden, gelten obige Aufnahmsgesuche als
genehmigt.

DSF" Si d'ici 15 jours il n'est pas fait d'opposition,

les demandes d'admission ci-dessus sont ac-
ceptfes.

Extrait du proces-verbal
de la

Seance extraordinaire du Conseil de surveillance

du

Saniedi, 26 Ootobre 1912, ä midi et demi.
ä r Hotel Gerber, ä Aarau.

Ordre du jo u r :
1" Proces-verbal.
2" ConIral-type de Iravail.
.1° Molion Sommer concernant la fixation de

normes pour la diminution du prix de pension

en eas de repas manques.
4° Motion \\ oerner relative ä l'augmentntion

a 6 tr. du prix de pension donnant droil
ä figurer dans le Guide des Hotels.

Guide des Hölels. Augmentation de l'edi-
tion de 1913.

öfl Exposition nationale;
a) Communication d'ordre general,
b) renseignements slatisliques.

7° Communication et divers.
8° Propositions individuelles.

Sont presents:
Arrond. I: MM. J. A. Neubrand, Montreux:

» W. Niess, Aigle;
j J. A. Schmidt, Lausanne:
» F. Weber; Geneve;

Arrond. II: 3 H. Marbach, Berne:
3 H. Maurer, Interiaken:
3 A. Mützenberg, Spiez;
» E. Seiler, Interiaken;
3 H. Sommer, Tlioune;

Arrond. III: » A. Bon. Vitznau;
~

» E. Catfanf, Engelberg;
» O. Hauser, Lucerne:
3 A. Müller, Flüelen;
3 A. Riedweg,, Lucerne:

Arrond. IV: » W. A. Graf, SchalTouse;
3 W. Hafen, Baden:
3 E. Manz, Zürich;
3 H. Neilhardt, Zurich:

Arrond. V: 3 A. Brenn, Passugg;
3 J. Kienberger, Ragatz.;
3 Dr. O. Töndury, Tarasp:

Arrond. VI: 3 J. Escher, Brigue:
s 11. Varonier, Gemini;

Arrond. VII: 3 H. Burkard, Lugano:
3 G. Clericetti, Lugano;
3 C. Reichmann, Lugano.

Sont en outre presents:
MM. R. Haefeli, membre du Comite:

b L. A. Rossi, caissier:
3 E. Stigeler. secretaire.

Absents excuses:
Arrond. I: MM. A. Armleder, Geneve:

Arrond. II:
Arrond. Ill:
Arrond. IV:

Arrond. V:

Arrond. VI:
Arrond. VII:

F. Buchs, Glion;
Ph. Osswald, Berne:
J. Hüsler, Lucerne:
J. V. Dietschy. Rheinfelden:
O. Michel, Bale;
L. Gredig, Pontresina;
R. Mader, St-Gall;
E. Taverna, Coire;
Dr. A. Seiler, Zermatl:
R. Baili, Locarno:
F. Lombardi, Airolo:
A. Reber, Locarno.

Absents non excuses:
Arrond. VI: MM. E. Cathrein, Eggishorn;

3 Th. Exhenry, Champery;
3 G. Morand, Martigny.

I) e b a t s :

M. le president Häuser salue l'assemblee et
declare la seance ouverte.

MM. Maurer - Interiaken et Clericetti-
Lugano sont designes comme scrutateurs.

Le president annonce que M. W. A. Graf,
ä ScbafTouse, a ete nomine membre du Conseil

de surveillance en remplaceinent de M.
A. Geilenkirchen-Bäle, demissionnaire, et M.

A. Schmidt, ä Lausanne, en remplacement
de feu M. Tschumi. II souhaite la bienvenue
aux deux nouveaux membres.

1° Le proces-verbal de la dernit're seance
est adopte.

2° Contrat-type de travail. M. Riedweg
rapporte. Le Cartel des societes d'employes
d'hötels de la Suisse a demande ail printemps
dernier si notre Comite si la Sociele Suisse des
Hoteliers serait disposee si discuter et, even-
luellement, ä elaborer de concert avec le Cartel

nil contral-tvpe de travail qui serait en-
suite soumis ä la sanction du Conseil federal
afin d'etre reconnu valable pour l'ensemble
do rindustrie höleliere suisse.

Avant de recevoir eette demancfe, le Comite
avail dejä apporte au formulaire d'engage-
ment usuel les modifications exigees par la
revision du Code des obligations.

Ensuite de la petition du Cartel, laquelle
etail accompagnee d'un projet de contrat-
lype, le Comite revint sur les modifications
qu'il voulait apporter au formulaire de con-
trat actuel et decida d'adlierer en principe 11

la demande du Cartel; car il etait dans l'in-
terel de tous, aussi bien des employeurs que
des employes, que les modifications au .con-
Irat de travail necessities par le Code des
obligations revise fussent arretees sous une forme
precise aussitöt que possible. Ce fut cepen-
dant un projet de contrat elabore par notre
Comite et soumis auparavant ä üne Commission,de

notre Conseil de surveillance ainsi qu'ä
l'expertise d'un juriste, qui servit de base aux
negociations.

Les pourparlers-, pas toujours faciles, avec
le Cartel des societes d'employes, ont eu lieu
dans qualre conferences; ils ont passablement
tratne en longueur parce qu'on dut faire, dans
divers domaines, certaines recherches et etudes.

En depit de quelques contradictions im-
portantes et des conditions parfois difficiles
dont il a fallu tenir compte, on est arrive ä
une entente sur tous les points grace ä la
bonne volonte temoignee de part et d'autre.
Comme l'assemblee generale de cette annee a
autorise le Conseil de surveillance de notre
Societe ä signer le contrat une fois qu'il sera
elabore, le dit contrat pourra entrer en vi-
gueur aussitöt qu'il aura re?u l'approbation du
Conseil de surveillance et que le Conseil federal

1'aura sanctionne. Le contrat sera provi-
soirement conclu jusqu'au 31 decembre 1916.

Le rapporteur propose l'entree en matiere
sur le projet au 110111 du Comite.

L'entree en matiere est votee et l'on passe
immediatement ä la discussion des articles au
sujet desquels le rapporteur fournit des
renseignements detailles. La discussion a ete tres
nourrie et plusieurs modifications d'ordre re-
dactionnel ont ete apportees au contrat,
modifications qui ne changent rien materiellement
aux arrangements pris, mais ont simplement
pour but de donner au contrat line teneur plus
precise.

Sur la proposition du rapporteur,
l'ensemble du projet a ete adopte a I'unanimite
avec les modifications precitees.

3° Motion Sommer concernant la fixation
de normes pour la diminution du prix de pension

en cas de repas manquls. M. Bon
rapporte. Ensuite du mandat qu'il a regu ä la
derniere assemblee generale ä Thoune: «le
Comite est prie d'etudier la question de savoir si
l'on ne doit pas poser en principe que l'on ne
consent aucune reduction du prix de pension
pour les repas manques», le Comite presente
au Conseil de surveillance, pour etre soumise
a l'Assemblee generale de la S. S. d. H. la
proposition suivante:

«Considerant que le prix de pension, en cas
de sejour de 5 jours et plus dans un hotel est
de 20—30% et meme davantage inferieur aux
prix ordinaires de l'hötel, ce qui constitue un
rabais sensible, et que, dans la regie, e'est le
prix minimum que l'hötelier puisse consentir
pour la chambre occupee et l'entretien, des
rabais pour repas manques ne se justifient pas,
et ils sont inadmissibles, car ils equivaudraient
pour l'hötelier ä line perte effective.»

«Le Comite est charge de faire figurer ce
principe general dans le Guide des Hotels,
sous une forme appropriee.»

Ont pris part :i la discussion M. Hafen,
Reichmann et Graf; ils 011t demande des
eclaircissements sur difTerents points. Ceux-ci

ont ete fournis par le rapporteur, sur quoi la
proposition du Comite a ete aeeeptee pour
etre soumise ä l'assemblee generale.

4° Motion Woerner concernant I'£I6vation
ä fr. 6.— du prix de pension donnant droit ä
figurer dans le Guide des Hotels. M. Bon
rapporte. A la derniere assemblee, le Comite, sur
la demande de M. Woerner-Montreux, a ete
charge d'examiner s'il ne serait pas opportun
d'elever de fr. 5.50 ä fr. 6.— le prix minimum
de pension permettant de figurer dans le'
Guide des Hotels. Le Comite a etudie soi-
gneusement la question et il est arrivö ä la
conclusion suivante:

Comme, l'annee derniere, l'elövation a
fr. 5.50 du prix minimum de pension donnant
droit ä une insertion dans le Guide des Hotels
n'a pu etre realisee qu'au prix de grosses diffi-
eultes et qu'il ne saurait etre dans l'interet de
la Societe d'obliger un grand nombre de
petits et de moyens etablissements ä sortir de
la Societe du fait d'une augmentation nouvelle
du prix minimum de pension dans le Guide
des Hotels, le Comite a decide de proposer
au Conseil de surveillance, qui soumettra le
cas a l'assemblee generale, de ne pas entrer
en matiere pour le moment sur une nouvelle
elevation. Le Comite est en effet d'avis que la
Societe a le devoir de soutenir et de protöger
aussi dans la mesure de ses forces les petits
hotels et les collegues economiquement plus
faibles que d'autres.

La proposition du Comite est adoptöe sans
discussion.

5° Guide des Hotels; Augmentation de 1'6-
dition 1913. M. Stigeler presente un court
rapport. Ensuite de la demande toujours crois-
sante du Guide des Hotels, phenomene rede-
vable en partie ä la saison d'hiver, il devient
necessaire d'augmenter encore une fois le
chiffre du tirage du Guide des Hotels. Pour
l'an pröchain, il est prevu 31,000 exemplaires
francjais, 33,000 allemands et 36,000 anglais,
au total 100,000 exemplaires. Le tirage des
6000 volumes supplementaires reviendra ä
fr. 2600 en chiffre rond, somme qui sera cer-
tainement couverte par le produit de nou-
velles annonces.

L'assemblee se declare d'accord.
6° Exposition nationale, a) G6n£ralit6s.
M. Neithardt, president du Comite de

groupe, presente un rapport sur l'etat de la
question. Les travaux pour constituer la
Societe «Hospes», laquelle doit se charger de
l'execution du groupe 40, sont acheves confor-
mement aux decisions prises par la Sociöte.
En outre, M. l'architecte Joos a presente les •

plans du pavilion, lesquels ont ete approuves
par le Comite de groupe. Un Comite des
finances special sera constitue pour s'occuper
de trouver les fonds necessaires; il lancera des
invitations ä souscrire des parts de garanties
de fr. 100 pour les particuliers et les firmes et
de fr. 1000 pour les corporations. Auparavant,
on a prevu l'envoi d'une circulaire aux socie-
laires. Les noms des souscripteurs de parts
seront publies dans l'organe social.

M. le president Hauser remercie M.
Neithardt de son rapport et fait appel aux membres
du Conseil de surveillance pour qu'ils en-
gagent leurs collegues ä signer des parts de
garantie.

b) Renseignements statistiques. M. R.
Haefeli presente un rapport detaillö sur la
slatistique de l'industrie höteliere suisse qui
sera installee dans le pavilion de la Societe.
Les questionnaires envoyös dans le courant



de cet hiver seront elablis sur la base du
schema dresse en son temps ä l'occasion de
I'exposifion de Geneve. On y ajoutera des
donnees sur les differenles sortes d'assuranees.
Un statistician professionnel sera engage pour
classer le materiel.

L'assenlblee approuve ces communications.
7° Divers. M. le president Häuser annonce

relativemenl a la revision de la loi föderale
sur la propriete arlistique el litteraire, que des

pourparlers sont actuellement engages avec la
Societe des auteurs au sujet de la question des
tantiemes, et que tout fait prevoir qu'on arri-
vera a une entente. L'Union des Kursaals
siiisses et la Societe Suisse des Cafetiers se
sont jointes ä la Societe des Hoteliers pour ces
negociations. Le nombre des concerts ainsi
que le nombre des musiciens serviront de base

pour le prelevement des tantiemes.
8° Propositions individuelles. M. NeilHardt

presente un rapport sup l'activite de la
delegation nominee par le Comite pour s'occuper
de la revision de la loi sur des denrees ali-
mentaires, en ce qui concerne le vin. Alors que
la Societe a ete invitee ä une conference preliT
minaire convoquee par l'Etablissement föderal
d'essais de Wädenswil, et s'y est fait reprö-
senter, elle n'a pas regu d'invitation ä parti-
ciper ä une autre reunion des inferesses .qui a

eu lieu dernierement a Berne. L'orateur jjrie
en consequence le Comite de bien vouloir faire
des demarches aupres de 1'OlTice sanitaire
federal pour que notre Societe puisse se faire
de nouveau representee aux prochaines
conferences.

M. le president Ilauser promet de faire le
necessaire.

M. Schmidt exprime le voeu que la
subdivision de statistique de l'exposition ren ferine
(igalement une statistique de notre ecole pro-
fessionnelle. M. Häuser repond que les
questionnaires donl a parle M. Ilaefeli ne concer-
neront que les renseignements ä fournir par
les societaires. La statistique de l'Ecole profes-
sionnelle doit etre ötablie par la Commission
de l'ecole professionnelle. M. NeitHardt declare
que le Comite de groupe acquiescera volon-
tiers ä la demande de M. Schmidt, sur quoi
M. Huuser declare que, de son cote, il sou-
mettra la question au Comite.

M. Sei/er-Interlaken demande quelle position

le Comite comple prendre relativement
ä la designation du futur Vorort de l'Union
des Societes Suisses de developpement. M. le
president Häuser repond qu'aucune decision
n'a encore ete prise ä ce sujet.

Seance levee ä 4 heures.

Le president: O. Häuser.
Le secretaire: E. Sligcler.

Wirtschaftliche Folgen des Krieges.

Wir haben in unserer letzten Nummer die
ernste Konkurrenz der Grosstiidte im
Sommer-Reiseverkehr behandelt und dabei den
Nachweis erbracht, dass sich diese Gemeinwesen

nachgerade zu beachtenswerten
Gegnern der Kurorte und Sommerfrischen
entwickeln, da sie in stets wachsender Bereitschaft

dem internationalen Publikum ihre
Tore ölfnen und die allenthalben stark
aufblühende Reiselust im eigenen Interesse
auszubeuten bestrebt sind. Dabei sind wir
allerdings zum Schlüsse gelangt, dass dem Alpengebiel

und seinem Fremdenverkehr in naher
Zukunft eine unmittelbare Gefahr zwar nicht
droht, weil sich auch das Reisepublikum stetig

erneuert, verjüngt und neue Klienten an
die Stelle der alten treten, dass aber die
Bestrebungen und Bemühungen der Grosstädte
letzten Endes doch darauf hinauslaufen, die
internationale Reisewelt mehr und mehr an
sich zu locken und so lange als möglich
festzuhalten.

' Eine viel ernstere und vor allem näher
liegende Gefahr noch, als die Konkurrenz der
Grosstädte, erwächst unserem Fremdenverkehr

und der Hotelerie jedoch durch 'die
Unsicherheit in der politischen Weltlage. Zwar
liegen für unser Land kriegerische Verwicklungen

sozusagen in nebelhafter Ferne und
solange der im Orient tobende Kampf auf die
Balkanstaalen beschränkt bleibt, können wir
in politischer Hinsicht vorerst ziemlich
gelassen zusehen, wie sich die Dinge entwickeln.
In wirtschaftlicher Beziehung aber werfen die
Ereignisse am Balkan ihre Schatten auch nach
der Schweiz. Bereits sind die nicht ganz
unbeträchtlichen Handelsbeziehungen zwischen
unserem Lande und den Balkanslaaten
gestört, die dortigen Absatzgebiete unsern
führenden Industrien, der Uhren-, Stickerei- und
Textilbranche verschlossen. Infolge der
bequemen Moratorien in den kriegführenden
Staaten zahlen die dortigen Handels- und
Geschäftsleute nicht mehr, so dass unsere
Industrien bereits vor Millionenverlusten stehen.
Grösser als diese Verluste aber sind die noch
zu befürchtenden Einbussen auf dem Gebiete
der Hochfinanz. Das schweizerische Kapital
hat sich im letzten Jahrzehnt in zunehmendem

Masse an den wirtschaftlichen Unternehmungen

in der Türkei, namentlich an
Eisenbahnen, beteiligt. Diese Beteiligung findet
ihren deutlichsten Ausdruck in der seit zwei
Dezennien in Zürich bestehenden Bank für
orientalische Bahnen, die gegenwärtig mit
einem Aktienkapital von 25 Millionen Franken
arbeitel, das zum Grossteil schweizerischen
Kapitalisten zueignet. In noch höherem Grade
ist dies mit den 37,5 Millionen in Obligationen
dieser Bank der Fall, die in der Schweiz durch
zahlreiche Privatbanken plaziert wurden. Vom
Aktienkapital besitzen eine Reihe schweize¬

rischer Institute grosse Posten, so eine Zürcher
Bank für nicht weniger als 4 Millionen. Da
nun die verschiedenen Transportunternehmen,
an denen die Bank für orientalische
Eisenbahnen beteiligt ist, durch den Krieg stark in
Mitleidenschaft gezogen werden, so laufen
alle diese Kapitalien natürlich grosse Gefahr:
zum mindesten werden sie für längere Zeit
auf einen wirklichen Ertrag nicht zu rechnen
Iiaben.

Eine andere Folge des Krieges hinwiederum
belritfl den Einkauf an Lebensmitteln, die

unser Land aus jenen Staaten oder im Transit
über diese zu beziehen genötigt ist. Schon
Iiaben die Türkei und Serbien ein Ausfuhrverbot

für Nahrungsmittel erlassen und wenn
auch dieser Ausfall in der Versorgung unseres
Konsums durch andere Länder mühelos
gedeckt werden dürfte, so ist immerhin eine
merkbare Verteuerung einiger Bedarfsartikel
unvermeidlich, schon aus dem Grunde, weil
durch die Gefährdung der IlandelsschifTahrt
die Einfuhr aus Russland, unserem
hauptsächlichsten Kornlieferanten, bedeutend
erschwert und verteuert wird.

Noch empfindlichere Schläge aber erleidet
das Wirtschaftsleben durch die schweren
Derouten an den europäischen Börsen, sowie
durch die allgemeine Teuerung des
Geldmarktes, die sich als'erste Frucht des KHegös '
in der Weltwirtschaft bereits geltend macht
und schon da und dort zu katastrophalen
Zusammenbrüchen in Industrie und Gewerbe
geführt hat. Da sich der Welthandelsverkehr
in den letzten Jahrzehnten last ins Unglaubliche

ausdehnte und sämtliche Länder in
enger wirtschaftlicher Liaison mit ihren Nachbarn

stehen, so wankt naturgemäss der
gesamte Bau der Weltwirtschaft, wenn es auch
nur in einem seiner nebensächlichsten
Vorwerke zu krachen beginnt. Diese Unsicherheit

veranlasst ihrerseits wieder die Kapitalisten

und Rentiers, in der Dahingabe ihres
Geldes vorsichtiger zu sein; es bedarf höherer
Zinsen, um sie zu Darlehen geneigt zu machen.

Zufolge dieser Situation sahen sich nun die
führenden Bankinstitute in England, Frankreich

und Deutschland gezwungen, die Dis-
konloschraube gehörig anzuziehen, d. h. den
Zinsfuss zu erhöhen. Das Geld wird also
teurer! Die englische Notenbank hat im Laufe
der vorletzten Woche ihren Diskonlosatz auf
5% erhöhl und die Reichsbank ist diesem
Beispiele unverzüglich gefolgt, während sich die
franz. Notenbank vorläufig mit einer Steigerung

auf 3V2% begnügen kann. Dieser hohe
Zinsfuss der ausländischen Banken für
erstklassige und kurzfristige Darlehen bedeutet
selbstredend eine schwere Belastung der
dortigen Volkswirtschaft, da die Schuldner
langfristiger Darlehen, wie Industrielle,
Fabrikanten und Gewerbsleulc, ihr Betriebskapital
noch entsprechend höher verzinsen müssen,
wodurch ihre Unternehmungslust und damit
der allgemeine Geschäftsgang eine gewaltige
Einschränkung erfahren, ganz abgesehen
davon, dass sich zufolge der Geldteuerung viele
Unternehmen überhaupt nicht mehr rentieren
dürften.

Es liegt auf der Hand, dass über kurz oder
lang auch der Fremdenverkehr unter den
Nachwirkungen dieser ungünstigen
Wirtschaftslage zu leiden haben wird. Denn wenn
Handel und Wandel unter der wirtschaftlichen

Depression zu verkümmern drohen,
wenn Kaufmann, Bankier und Industrielle
geschäftliche Krisen durchmachen, ganze
grosse Industrie- und Gewerbekreise ernste
Verluste erleiden, so müssen alle diese
Gesellschaftsklassen naturgemäss an den entbehrlichen

Ausgaben sparen. Und hiezu gehört
eben das jährliche Rcisebiidget. Daraus
erhellt, dass die Reiselust unter dem Zwang der
Verhältnisse demnächst erheblich abflauen
dürfte und wenn nicht alle Anzeichen trügen,
gelien wir im nächsten Jahr einer schwachen
Reisesaison entgegen. Die schon an und für
sich nicht auf Rosen gebettete Hotelindustrie
wird daher gut tiyi, mit ihren Mitteln weise
umzugehen und sich nicht auf gewagte
Spekulationen einlassen, noch sich in Hoffnungen
wiegen, die unter den derzeitigen Umständen
kaum in Erfüllung gehen dürften.

Eine Besserung der Wirtschaftslage Europas

ist nur von einem baldigen Friedens-
sebluss auf dem Balkan zu erwarten. Allein
die Entscheidung auf dem dortigen Kriegs-
thealer stellt vorderhand noch dahin und eine
auch die Grossmächle befriedigende Lösung
der Krise wird sobald nicht erfolgen. Wir
Fernstehenden müssen uns schon mit dem frommen
Wunsche begnügen, dass der Krieg nicht über
die Balkanhalbinsel binausgreift oder gar in
der Nähe unserer Landesgrenzen sein Finale
findet, denn dann wäre allerdings der Grund
zu den schlimmsten wirtschaftlichen Besorgnissen

gegeben.
Hoffen wir indes, dieser Kelch gebe an

uns vorüber.

3>¥ —

Das Fremdenjahr 1912.
(CD Korresp.)

Vom letzt jährigen Fremdcnzufluss sind die
Kreise unserer Hoteliers nicht übel verwöhnt
worden. Es war ein richtiges «Volljahr», wie
es bei uns trotz vieler guter Saisons vorher
nie erlebt worden war. Dass es ein Ausnahmegeschäft

war, ist seitdem Manchem recht
lebhaft zum Bewusstsein gebracht worden. Die
heurige Saison hat lange nicht unter so güns-
ligen Auspizien eröffnet, schon weil dieses
Jahr die abnorme Hitze von 1911 nicht
eingesetzt hat. So hohe Temperaluren wie
damals treiben eben die Fremden in die Berge,

und wenn diese auch nicht buchstäblich, wie
jener Berliner, die Gletscher ablecken, um —
wie er sagte — die richtige Sommerfrische
zu gemessen, so lassen sie sich doch am liebsten

in recht anständiger Meereshöhe nieder.
Im Vorjahre waren darum die Höhenkurorte
bei uns bis zum letzten Plätzchen besetzt. Die
Hoteliers in den grossen Orten, wie Luzern,
Interlaken, Montreux, Lausanne, Bern etc.
konnten den Kollegen in der Höbe deshalb
nicht gram sein, weil beim Passage die Fremden

doch wieder niedersteigen und niedriger
gelegenes Quartier nehmen niussten. Deshalb
arbeiteten damals alle Tief- und Höhenlagen
gut bei uns.

Wie ich mich aber mehrfach überzeugen
konnte, wurde vergangenen Sommer bei uns
darin ein Fehler begangen, dass man den
Masstab vom Vorjahre anlegen will. Das ist
grundfalsch, weil man 11 i e mit den Ausnahmen

-exemplifizieren soll!
An der 1911er Saison gemessen, verblasst

allerdings das heurige Hotelgeschäft. Dennoch
war es keines von den schlechten unter den
letzten zwanzig Jahren. Aber man sollte sich
begnügen, wenn ein zehnjähriger Durchschnitt
erreicht wird. Dass letzteres aber der Fall
war, kann von Kundigen nicht in Abrede
gestellt werden.

Der Juli entwickelte auch diesen Sommer
bedeutende Hitze, aber sie war doch durch
ausgiebige Niederschläge stark gedämpft. Ein
wolkenloser Himmel bei starker Hitze bildete
doch diesen Sommer eine Ausnahme.
Deshalb war der Anfang der Saison nicht
vielversprechend. Dabei fehlte es indessen nicht
an Fremden, denn die Ferien wollten doch
von Vielen zum guten Teil in der Schweiz
zugebracht werden, obwohl in solchen Stunden

der Himmel bei uns gerade so aschgrau
aussieht als anderswo. Aber ein gutes
Kennzeichen hatte das heurige sommerliche Regenwetter.

Es war angenehm kühl dabei und von
Kälte nichts zu spüren. Die Temperatur im
Freien sank nie unter -j- 12° R. hinab, daher
denn auch der Pflanzenwuchs ein sehr
gedeihlicher war. Die Fremden fanden bei uns
auch hinlänglich Zerstreuung, wenn schon das
Wetter für Exkursionen in den Bergen nicht
günstig war. Ferien bedeuten eben nicht, wie
Viele glauben: klarblauer Himmel und
strahlender Sonnenschein. Ferien lieisst Ausspannung,

Luftwechsel, Befreiung von einer
einseitigen Tätigkeit, wie das zivile Verhältnis
sie fast allen Menschen auferlegt. Darum
merken wir unsern Fremden den frohgemuten,

heitern Sinn hei jeder Witterung an.
Auch der Millionär hat bei sich zu Hause nicht
die Freiheit, welche nur die Ferien verleihen
können. Jedem ist ein mehr oder weniger
monotones Mass von Arbeit zugemessen. Der
Sinn der Ferien ist also Freiheit. Wenn
wir Autochthonen daher oftmals der Meinung
sind, Regenwetter müsse die Fremden nur
langweilen, so ist das ein durch nichts
begründeter Trugschluss. Tausendfach tun sich
ihnen die Zufälle der Zerstreuung auf und
erneuern sich ihnen sozusagen endlos,
eben weil der Mensch in einer andern Luft
wohnt, die ihm jeden Eindruck in angenehmster

Weise vermittelt. In vielen Fällen aber,
z. B. nach sehr anstrengenden Bergpartien ist
den Gletscherspörtlern so ein Unterbruch
einiger Regentage geradezu ein Bedürfnis zum
Ausruhen.

Wenn der Franzose sagt: «Les jours se
suivenl, mais its ne se ressembtent passo ist
es mit den Saisons genau so. Was uns Juli und
August vorenthielten, hat ein schöner Herbst
angenehm ergänzt. Dass Ferien nicht ein
zeitlicher BegrilT: vom bis zum ist,
kann für unsere Hotelerie als ein grosser Vorzug

gelten. Niemals können Alle gleichzeitig
Ferien machen. Daraus erklärt sich auch der
Umstand, dass in der ersten Hälfte September
auf den grössten schweizerischen Bahnhöfen
ein gewaltiger Personenverkehr unter
Kommenden und Gehenden war, wie wir ihn in
andern Jahren kaum beobachten konnten.

Die Schweizerreise des deutschen Kaisers
vom 3. bis 7. September bat uns nachträglich

in unerwarteter Weise noch ein schönes
Häuflein fremder Gäste zugeführt. Aus dem
deutschen Reiche im besondern stellte sieb ein
starker Zuzug von Fremden bei jenen
festlichen Anlässen ein. In Deutschland hatten
sogar viele ihre Ferien auf diese Zeil zurückgestellt,

um sie dann in unserem Lande
vollends zu beendigen. Dass das vielfach der
Fall war, zeigt das starke Anwachsen der
FremdenfrequenzzifTern im verflossenen
September, wie sie in unserer Statistik noch nie
beobachtet worden sind, denn Deutschland
stellt bekanntlich eine anständige Zahl zu
unsern fremden Gästen.

Die Verlängerung der Saison bis an die
Grenzen des Oktober hinein war an vielen Orlen

zu spüren, wenn auch der offizielle Schluss
im allgemeinen auf 15. September eingehalten
wurde. Allerdings sprach hier auch die
günstige Gestaltung des Witterungscharakters ein
Wort mit. Wer aber seine Ferien zu Ende
September oder Anfang Oktober bei uns
verbringt, hatte das noch niemals zu bereuen,
denn um jene Zeit kommt einem Aufenthalt
in unseren Regionen die klare Fernsicht ins
Gebirge sehr zu statten, die bei den sommerlichen

Morgennebeln im Juli und August nicht
immer eine tadellose genannt werden kann.

Es hat sich daher heuer bewahrheitet, dass,
was nicht unter sehr ermutigenden Umständen
begonnen, c^ennoch einen recht befriedigenden
Abschluss nahm. Das Fremdenjahr 1912 kann
den mittleren Saisons beigezählt werden und
wir wollen froh sein, wenn keine schlechtem
nachfolgen.

Fremdsprachliche Prospekte.

Als eines der wirksamsten Mittel zur
Erweiterung der Kundschaft hat sich der
Prospekt in Hotelierkreisen allgemeine Anerkennung

verschafft. Er ist im Laufe der Zeiten
für ganze Gegenden sowohl wie für den
einzelnen Hotelier das unentbehrlichste aller
Reklamemitlei geworden. Und tatsächlich sind
dem Prospekt in vielen Fällen Erfolge
zuzuschreiben, die mit Hilfe anderer Reklamegelegenheiten

unter gewöhnlichen Umständen
kaum möglich waren. Nichts ist daher
begreiflicher wie das Bestreben geschäftskundiger

Hoteliers, der Ausarbeitung ihrer
Prospekte die peinlichste Sorgfalt angedeihen zu
lassen.

Es sei ohne weiteres zugegeben, auf diesem
Gebiete ist schon Grossartiges geleistet worden.

Mitunter gelangen dem Publikum Re-
klamebroschiiren in die Hände, die etwas
wahrhaft Künstlerisches an sich haben und
selbst auf für das Schöne weniger empfängliche
Seelen Eindruck machen. Nicht gedankenlos
wird man eine solche Drucksache weglegen,
oder sie gar dem gähnenden Papierkorb, dem
nimmersatten, überlassen, sondern sie in die
Hausbibliothek einreihen, oder, falls
Geschäftsleute, Aerzte, Anwälte, Vereine, etc. die
Empfänger sind, in Wartezimmern und Lesesälen

auflegen lassen. Dadurch sichert sich
der Hotelier eine grosse Verbreitung seines
Propagandamaterials. Bei teuren Broschüren
ist natürlich die Frage der Verteilung von
eminenter Wichtigkeit, weshalb es im ureigensten
Interesse des Hoteliers oder der Verkehrsvereine

liegt, das vorhandene Adressenmaterial
gehörig zu sichten, um einer Verschleuderung

vorzubeugen und sich selbst
Enttäuschungen zu ersparen.

Neben den stylistisch korrekt abgefassten
und mit bezaubernden Landschaftsbildern
illustrierten Prospekten gibt es aber noch
andere Elaborate, die das Prädikat «gut» weit
weniger verdienen. Ihre Zahl ist Legion und
ihr Hauptzweck scheint erfüllt zu sein, sobald
sie die Presse verlassen haben; denn sie dienen
eher zur Bereicherung der Buchdruckereibesitzer

als der Hoteliers selbst. Hiezu gehören
namentlich auch fremdsprachliche Reklame-
broschürcn, und diesen sei heute kurz unsere
Aufmerksamkeit gescliepkt.

Häufig glauben die Herren Hoteliers, selbst
Besitzer oder Leiter ganz erstklassiger Häuser,
das Möglichste getan zu haben, wenn ihre
deutschen Prospekte durch einen schriftstellerischen

Flickschuster oder im günstigsten Falle
durch einen wirklichen Schriftsteller redigiert
werden. Am deutschen Text ist meistens
nichts auszusetzen; er kann oft sogar als
vorzüglich gelten. Aber wie steht es mit dem
französischen, englischen oder italienischen Text?
Nun, sehr einfach, man borgt sich einen Schullehrer

oder sonst jemand, der die betreffende
Sprache zu kennen vorgibt, und lässt so den
deutschen Text tout bonnement in dieses
Idiom übersetzen, ganz unbekümmert darum,
wie sich die Uebersetzung dem Geschmack
des gebildeten Franzosen, Engländers oder
Italieners präsentiert. Ein in der Schweiz sehr
bekannter englischer Reiseschriftsteller
behauptet, dass 90 Prozent aller von Schweizer
Holeliers oder Verkehrsvereinen in englischer
Sprache herausgegebenen Propagandaschriften

schlecht redigiert seien. Es wimmle
nur so von unbehilflichen Wendungen und
schlechtgewählfen Ausdrücken, die manchmal
einen starken Stich ins Lächerliche hätten.
Sehr oft fänden sich deutsche oder französische

Worte durch die ihnen im Englischen am
ähnlichsten klingenden wiedergegeben, ob-
sclion ihr Sinn ein verschiedener sei.
Wiederum komme es vor, dass diese Uebersel-
zungen Angaben enthalten, für welche der
englische Tourist kein Interesse habe, und
umgekehrt, dass er — möglicherweise für ihn
nur — wichtige Punkte darin vermisse.

All das eben Gesagte findet gleicherweise
auf die deutsch-französ. Uebersetzungen
Anwendung; denn diese sind gewöhnlich um kein
Haar besser. Wie liesse es sich sonst erklären,
dass die französischen Witzblätter eine
sozusagen ständige Rubrik über das *Frangais
federals führen. Gewiss, alle Verstösse gegen
diese Sprache sind nicht auf das Konto der
Hotelprospekte zu setzen. Auch ist ein grosser
Prozentsatz hievon glatt erfunden und ein
anderer Teil in tendenziöser Weise übertrieben,

wobei der Brotneid gewisser Kreise seine
Hand im Spiele haben dürfte. Aber selbst bei
Berücksichtigung aller dieser Punkte muss
anerkannt werden, dass die Prospekte unserer
Hotels noch viel zu viel Stoff für die
französischen Witzblätter liefern. Um nur ein
Beispiel zu nennen, verweisen wir auf den
Ausdruck H'hotel le plus luxurieux», dem man
hin und wieder in Prospekten begegnet. Eine
derartige Begriffsverwechslung ist allerdings
schon kaum mehr zu verzeihen.

Zum Tröste unserer Hoteliers muss gesagt
werden, dass die Prospekte fremder Hotels
in nicht minder oberflächlicher Weise
bearbeitet sind und die deutsche Sprache da
manchmal in scheusslicher Weise malträtiert
wird. Als Illustration hiezu genüge der Tarif
eines Hotels in Oberitalien, den wir dieser
Tage zugestellt erhielten und woraus wir hier
einige Beispiele von klassischem Deutsch
wiedergeben möchten. Darin preist unser Alber-
gatore seine Einbettzimmer und Zuei betten
Zimmer an, sowie Bad (im Bradimmer); ferner

fügt er bei, dass Licht und Dienst
mitgezählt, und ausser Saison (worin auch der
Monat «Jamcar» inbegriffen) die Preise «etwas
abgebracht» seien. Danehen gibt es noch
tBains-douces». Dies alles findet sich auf
einem Raum von der Grösse einer halben



Postkarte. Einer ganzen Anzahl kleinerer
.sprachlicher und anderer Fehler wollen wir
gar nicht erwähnen. Wie dieser Mann mittelst
eines solchen Prospektes für sein Hotel
Reklame inachen will, ist ein Rätsel. Vielleicht
hofft er gerade um dessen Fehler willen zu
erreichen, dass die Leute auf sein Haus
aufmerksam werden. Wir bezweifeln aber, ob
eine solche Methode den gewünschten Erfolg
haben kann.

Für uns ist nur eines klar, dass nämlich
eine selbst in fremder Sprache holperig ab-
gefassle Geschäftsempfehlung die erhoffte
Wirkung nicht hat. Viele Leute beurteilen
ein Geschäft nach dem ersten Eindruck, und
wenn ihnen nun ein mangelhafter Prospekt
dargereicht wird, schliessen sie sofort auf
schlechte Ordnung und denken: Der gute
Mann verwendet nicht einmal die gewöhnlichste

Sorgfalt auf die Ausführung seines

Prospektes, wie kann er von uns erwarten,
dass wir von seiner Sorgfalt im übrigen eine
bessere Meinung haben. Gewiss, nicht in allen
Fällen ist ein Prospekt von entscheidendem
Einfluss, denn der Erwägungen sind viele, die
einen Reisenden für dieses oder jenes Hotel
einnehmen können. Aber selbst bei
Berücksichtigung seines Hotels wird jeder Besitzer
Anstrengungen machen müssen, um den
schlechten Eindruck,- den sein Prospekt-
hervorgerufen hat, zu verwischen.

Möge uns deshalb folgender Rat an die
Adresse der Hoteliers erlaubt sein: Beauftragen

Sie mit der Redaktion Ihrer fremdsprachlichen

Rcklamcbroschüren nur Fachleute, welche

die betreffende Sprache ihreMuttersprache
nennen und lassen Sie sie nicht einfach durch
irgend jemand aus der eigenen in eine andere
Sprache übersetzen. Fachmänner verstehen
die Bedürfnisse ihres Volkes besser wie jeder
andere und sind also am ehesten befähigt,
Ihrem Prospekt diejenige Form zu geben, die
dem ihrer Sprache angehörenden Reise-
puhlikum zusagt und auf dasselbe die
gewünschte Wirkung auszuüben im Stande ist.

T.

Fän deutscher Herr, der unsere
Schweiz im Sommer und Winter zu besuchen
pflegt, spricht in einem ausführlichen Briefe

seine Verwunderung darüber aus, dass bei
uns jeder Sportart soviel Zeit gewidmet werde:
insbesondere ist ihm aufgefallen, wie der Wintersport

in unserem Lande seit einigen Jahren einen
so grossen Aufschwung angenommen habe. Herr M.
ist Freund und Anhänger des Sportes, dessen gute
Seiten er nicht verkennt. Er meint mit Recht,
dass gerade die Schweiz für den Wintersport sehr
geeignete Terrains besitze und glaubt, dass dieser
Sport speziell noch sehr ausbaufähig sei. Die
Fremdenverkehrskreise sollten nichts versäumen,
die Wintersportplätze so angenehm wie möglich

zu gestalten und den Fremden alles zu bieten,
was in ihren Verhältnissen möglich sei. Herr M.
macht aber auch auf die Schattenseiten des Sportes,

gewisse Sportübertreibungen aufmerksam: er
warnt vor Auswüchsen und glaubt auch hier den
Herren Hoteliers den Rat erteilen zu müssen,
auf alle Auswüchse ein wachsames Auge zu haben,
im Interesse der guten Sache selbst.

Anmerkung der Redaktion. Die Ausführungen
des Herrn M. zeigen, dass man auswärts den
Bestrebungen unserer Winterkurorte volles Verständnis

entgegenbringt. Natürlich lässt sich noch ein
Mehreres tun. Wer aber die Entwicklung unserer
hauptsächlichsten Winterkurorte aufmerksam
verfolgt hat, der muss staunen, über die Raschheit,
mit der der Aufschwung des Wintersportes erfolgt
ist. Was nun die Auswüchse auf dem Gebiete des
Sportwesens anbetrifft, so kommen solche gewiss
vor und wir gehören nicht zu denen, die Ueber-
tretungen nicht sehen wollen. Ueber die Bedeutung

des Sportes haben wir in der «Hotel-Revue»
wiederholt schon geschrieben: er ist vor allem aus
ein Aequivalent gegen die einseitige geistige
Ausbildung und wenn ihn die Aerzte als Heilmittel.
d.as_viel Nutzen.-stiften. kann, empfehlen,, so wird-
man sich damit nur einverstanden erklären kön-

J

nen. Dem Sport in der heute von Einheimischen *

und Fremden geübten Form werden sich in der
Regel nur diejenigen widmen, die hiezu körperlich
kräftig genug sind. Der Schwächliche wird von
selbst nur in bescheidenem Masse Sport treiben
und jedenfalls die Grenzen seiner Leistungsfähigkeit

nie aus dem Auge verlieren. Man spricht
beute so viel von den Sportübertreibungen. Ja. so
wäre zu fragen, kommen denn Uebertreibungen
etwa nur beim Sportbetriebe vor? Wäre es nicht
gut. auch andere sich zeigende Misstände mit
derselben Energie zu bekämpfen, als gerade dem
Sport am Zeug herumflicken zu wollen? Und noch
eins: Der Sport ist nicht nur ein Vergnügen; er
kann auch anderen Zwecken dienen: vor allem
kann er die Wehrlüchtigkeit eines Volkes
fördern, was um so wichtiger ist, als die Umgestaltungen

der sozialen Verhältnisse in unserer Zeit
die Wehrtüchtigkeit zu gefährden drohen. Er kann

nun wir wollen hier abbrechen. Erfreulicherweise
wird die hohe Bedeutung des Sportes in den

weitesten Kreisen gewürdigt. Mit der Zeit dürften
ja auch die Auswüchse verschwinden. Was
speziell unseren Wintersport anbelangt, so sind hierüber

nie Klagen laut geworden. Unfälle können
auch da, wie überall vorkommen. Deswegen
braucht man noch lange nicht das Kind mit dem
Bade ausschütten.

ii0 •uaBnNaMatMtNauauftiaatRaiNtiaiaiaaiafi |Iii Kleine Chronik. tsl
Locarno. L'Hotel Suisse vient d'etre pris ä bail

par M. Robert Schlosse-Knucliel. ancien directeur
de l'Hötel Royal, ä Huancayo (Perou).

Mont-Pelerin. Die Generalversammlung der
S. A. du Pelerin-Palace-Hotel genehmigte die
Rechnungen für das Betriebsjahr 1911/12. nach
welchen, wie im Vorjahr, das Aktienkapital
(489,500 Fr. I ohne Versinzung bleibt.

Hotelbrand. Das Hotel Berlin in St. Louis ist
laut einer New-Yorker Meldung gänzlich
abgebrannt. Eine Person fand in den Flammen den
Tod, 23 erlitten schwere Verletzungen. Das F'euer
wurde erst entdeckt, als die Flammen schon den
grössten Teil des Hotels ergriffen hatten. 150
Hotelgäste konnten nur auf Leitern oder mittels
Seilen und Sprungtüchern gerettet werden.

Verhängnisvolle Verwechslung. Als in der
Nacht vom 1. zum 2. November der Inhaber des
Hotels zum Deutschen Hause in Berlin, Herr
Erdmann Schöps, nach seiner Privatwohnung zurückkehrte,

und hier noch einen Kognak trinken wollte,
verwechselte er die Flaschen, trank Lysol und
brach bewusstlos zusammen. Das bedauernswerte
Opfer dieser verhängnisvollen Verwechslung liegt
hoffnungslos darnieder.

Menton. Das Royal Hotel Westminster wurde
am 1. November für die Saison wieder eröffnet.
Während des Sommers wurden wesentliche
bauliche Veränderungen vorgenommen. So wurden
unter anderem sämtliche .öffentlichen Räumlich-

* keitöh ganHicli^mgebäuFünd ein 'geschmackvolles '

Vestibül sowie eine Loung mit Aussicht auf das
Meer hinzugefügt. Erweiterung und Neuanlage der
Zentralheizung für sämtliche Zimmer, sowie
Installierung einer grossen Anzahl von Appartements
mit Privat-Bad und Toilette tragen mit dazu bei.
den Komfort des Hauses zu erhöhen.

Haftpflicht des Hotelier. Wie seinerzeit auch
an dieser Stelle mitgeteilt wurde, sind am 21. Juni
1907 in der Remise 'des Grand Hotels Baden aus
nicht genau feststehender Ursache die beiden Autos
zweier italienischer Passanten, Cotelletti und Drago,
verbrannt. Die Geschädigten belasteten den
Hotelbesitzer auf Grund von Art. 488 des Obligationenrechtes

wegen des entstandenen Schadens. Nachdem

in einem ersten Prozesse der Besitzer des
Grand Hotels bereits gegenüber Cotelletti zu einem
Schadenersatz von 20,000 Fr. verpflichtet wurde,
ist nun auch Drago vom Bundesgericht ein Betrag
von 4500 Fr. zugesprochen worden.

Hoteldiebstahl. In Wien ist am 5. ds. der zweite
grosse Juwelendiebstahl im Verlauf weniger
Wochen verübt worden. Vor kurzem erbeuteten Diebe
in einem der vornehmsten Wiener Hotels die Ju-
.welen der Gräfin Lazarescu und jetzt fiel ihnen
der wertvolle Familienschmuck der Gräfin Haug-
witz zum Opfer. Die Gräfin war mit ihren beiden
(Söhnen nach Wien gekommen, um von dort aus
die Reise nach Abazzia anzutreten. Vorher hatte

sie noch einige Verwandten in der Umgebung
Wiens zu besuchen. Sie verliess deshalb mittags
gegen 1 Uhr das Hotel und erklärte ihrer Dienerschaft.

dass sie erst in den Abendstunden zurückkehren

würde. Dies müssen Diebe rechtzeitig in
Erfahrung gebracht haben. Sie warteten den
Augenblick ab. wo auch die Dienerschaft die
Appartements verliess und drangen dann in die Zimmer

ein. Als gegen 5 Uhr nachmittags die
Kammerjungfer in das Hotel zurückkehrte, fand sie
in den drei Zimmern alle Koffer und Behältnisse
erbrochen vor. Auf dem Fussboden lagen die
Toiletten herum und nach -kurzer Orientierung konnte
festgestellt werden, dass aus einem der Koffer eine
Kasette aus lilafarbenem Leder verschwunden war,
die den ganzen Schmuck der Gräfin enthalten
halte. Es waren zahlreiche goldene mit Edelsteinen

aller Art besetzte Armbänder. Broschen und
Spangen. Obgleich sofort die Sicherheitsbehörden
benachrichtigt wurden, konnten die Diebe bis jetzt
noch nicht ermittelt werden.

Die Gurtenbahn beförderte im verflossenen
Monat Oktober : 3481 (1911: 2725) Personen; Total
der Einnahmn Fr. 2046.10 (1911: Fr. 1840.25).

Arosa. Amtliche Fremdenstatistik für die Zeit
vom 23. bis 29. Oktober 1912: Deutschland 285,
England 89, Schweiz 85,' Russland 40, Holland 17.
Italien 5, Frankreich 4, Oesterreich-Ungarn 21,
Belgien 4, Dänemark und Skandinavien 2, Amerika
1, andere Staaten- 14. TotaL.587, > r -

BASEL,! Hotel Jura
Grösstes Hotel II. Ranges, gegenüber dem
Bundesbahnhof. Zentralheizung, 120 Betten, von Fr. 2.50 an.DDFERD. STEINER
a ifMiib winiEmnuKa°ÖDWIHTERTHUR

gegenüber Bahnhof.

I. Ranges. Ganzjähriggeöffnet.
150Zimmer. Höchster Komiort.

(1672)

VELTLINER
"V

empfiehlt

Lorenz Gredig
Veltliner-Weinhandlung zum Kronenhof

PONTRESIN A

per Direktor-Chef de reception
eines Grand Hotels sucht auf Frühjahr 1913 seine

Stelle zu ändern.
.Jahresbetrieb bevorzugt. Offerten unter Chiffre Z. A. 12476
an dio Annoncen-Expedition Rudolf Mosse, Zürich
erbeten. (1413

de l'Union Banymed
5oci£t£ internationale de secaurs mutuels

Rue des Päquis 2 a Geneve
empfiehlt und sucht stets tüohtiges Personal, beiderlei

Geschlechts, für Hotel und Restaurants.

Piazierungsbupeau in alien bedeutenden Städten.

Die bisher abgeschlossenen Engagemente übersteigen
l'/s Million. (671

« in Paris, Rue St-Roob 51.
* in London, Noel Stri et 24/25-

Auf Frühjahr wird von
besseren Wirtsleuten ein gutes

Caff-

Restanrant
zu übernehmen gesucht.

Offerten an Schwestern
Frey, Lauenen bei Thun. (1716)

I Musler & ['? j
[ St. Gallen • Züriili :
m

Teppiftie

Linoleum

IflobelstafFe

(1629)

an erstem Fremdenort des Berner-
Oberlandes, mit 86 Betten, ist

zu verkaufen.
Preis Fr 310,000.—. Anzahlung
Fr. 70,000.—. (1734)

Offerten an Barfuss, Mossr-
strasse 23, Bern.

flrMIP tr^s distinguöe, 45 ans,
UtllliG, propriötaire et direc-
trice d'un bötel ouvert l'öte,
expörimentöe dans toutes les
branches de sa profession (1741)

demandeemploi
de confiance

convenant ü ses capaoitös:
Inspectrice ou cbargöe des
receptions et de la corres-
pondance anglaise et fran-
gaise dans hotel de premier
ordre. Touiours.jlibre de nov.
ü mars. Offres-- sous chiffre
K. N. 3302 ä Rudolf Mosse, Cologne.

•zu verkaufen
6-7 plätzig, Limousine,
mit aUem Zubehör,
sehr vorteilhaft für
Hotel-Omnibus Guter
Bergsteiger. " Ausge -
zeichneter Motor. Bis
zum 18. November in
Basel zu besichtigen.
Sehr niedriger Preis.

Anfragen unter Ch.
B. V. 1005 an Rudolf
Mosse, Basel. (Zag.B.1005)

£OLLIN$£
Dry Exfra-Qualiiy Extra-Quality Brut 104

'•fhampaS®
(Ue 2277)

DiG Qualltäts Marke. B 9 DiC Marke der Sportsmen.

Repräsentant general: W.H. Elmenhorst, 72 Bahnhofstrasse, Zurich.

THÖRNE'S
SCOTCH WHISKY
Old Vat No. 4 Scottish Arms
As invigorating as the Swiss Air"
General Agency: W. H. Elmenhorst, 72 Bahnhofstrasse, Zürich.I

WER
Beleuchtungs- oder ::

Heizungs-Anlagen od.
Closet -Einrichtungen

in Hotels,' Pensionen
oder Kur-Anstalten
besorgt, inseriert mit
Erfolg in der in Basel

erscheinenden

HOTEL-REVUE
Offizielles Organ des

Schweizer Hotelier-Vereins

Hummel & C° «§«ttiemisdiB Waschanstalt. liior-
fäihere) n. TeppiclireiniggnBsanstalt

(Institut I. Ranges, gegr. 1857) empfiehlt sich den werten Hotelbesitzern zur Reinigung von Hotelausstattungen wie:

Vorhänge, Wolldecken, Steppdecken
Treppenläufer, Teppiche, Gardinen etc.

Bei grossen Partien, welche in den Wiutermonaten zur Ausführung gelangen, gewähren wir einen Extrarabatt.
(1669)

Direktor-Chef
de reception

seit 5 Jahren als solcher in
erstklassigem Hotel des bad.
Schwarzwaldes, seriö's. Mann,

allen Teilen eines modernen
Hotelbetiiebes durch u. durch
bewandert;'mit vorzüglichen
Referenzen, sucht sich zu
verändern. Eintritt kann jederzeit
erfolgen. Jahresstellung
bevorzugt. Gefl. Offerten unter
B. L. 990 an Rudolf Mosse,
Basel. (Zu»?, b. 990)

Hotel
I. Ranges, beim Bahnhof, an
besserm Fremdenort

zu verkaufen.
Preis Fr. 460,000.—. Anzahlung
nach Uebereinkunft.ca. 80Betten.

Offerten an Barfuss, Moser-
strasse 23, Bern. (1735)

Tochter
ans besserer Familie (1745)

SDdit per sofort

III
eventuell Bureau und Saal.

Gefl. Offerten erbeteu unter
Chiffre O. F. 19*7 an Orell

F üssli, Annoncen, Zürich.

-fLUZERN-i
54 Zürcherstrasse 54

(1747)

Old Jtermitagc Rye Whiskey
W. A. Gaines & Co.

per Flasche Fr. 4. —
bei Ahnahme von 12 Flaschen „46. —

franko jede Talbahnstation. <zag. b. icon

Renaud freres, Eisengasse No. 12, Basel.

DEPOSE.

Neuchätel Chätenay
Malson fondöe en 179B Ss

Marque des Hötels de premier ordre.
Depots; (374)

a Paris: J Werth. 41 Rne des Petita Champs.
älondres:J &R McCraeken, lU.Bnsh Lane, Cannon St EC

a New-York: Casenier Company 40Q-402 West 23rt Street.



ORFEVRERIE
WISKEMANN
EINZIGE ADRESSE: ZÜRICH V SEEFELDSTR. 222
FABRIK UND VERKAUFSMAGAZIN DASELBST.

LIEGE 1905, MILAN 1906, BRUXELLES 1910 GRAND PRIX,
TURIN 1911 HORS CONCOURS, MEMBRE DU JURY.

FABRIK la. VERSILBERTER
UND

TAFELGERÄTE
WIEDERVERSILBERUNG

VERNICKELUNG, REPARATUREN
BESTE QUALITÄT

STÄRKSTE VERSILBERUNG
SORGFÄLTIGSTE ARBEIT

(üe9021) VORTEILHAFTESTE PREISE.

«fr

iL * Y w

Cuenin-Hüni & Cie., Kirchberg (Kt. Bern)

Korbwaren- nud Rolirmttbell'abrik. 1655

Appartements
M2iOLBäder für Hotels erstellen als Spe¬

zialität in erstklassiger Ausführung

müller & üleier, Luzecn
Verlangen Sie Offerte und Referenzen.

empfiehlt die

nngs
Scherzingen~Münsterlingen (Thurgau)

S1 Detailversand. (1570)

GENERALAGENTUREN FÜR DIE SCHWEIZ VON

3.CMVET&C'.E, BORDEAUX,
FÜR BORDEAUXWEINE

X BEApE-CÖTE D'OR jfF Ü FfB URGUNDE RW EINE
: cognac :

FÜR COG NAC ; v

HERM.TRAPET, BONNVRHEIN
FUR RHEIN-S MOSEL-WEINE,.

HOTELFACHKURSE
an Gademanns Handelsschule

ZÜRICH Gessnerallee 50 (i363
Vorsteher: C. A. O. Gademann.

Eintritt jederzeit : Kleine Kurse : Man verlange Prospekt.

Das grösste Hotel der Welt I

kontrolliert seine sämtlichen Betriebe durch [

Nationalkassen!
n

' 5
Das neue Hotel Me Alpin in New-York City, welches im Dezember

dieses Jahres eröffnet. wird, wird das grösste und feinste Hotel der Welt
sein. Das Gebäude.hat eine Höhe von 25 Stockwerken und drei Stockwerke
unter der Strasse. Insgesamt wird das Hotel 1500 Zimmer enthalten mit
1100 Privatbädern.

Die Direktoren dieses neuen, .grossartigen Hauses, die Herren Merry J
& Boomer führen auch die Hotels Nassau in Long Beach, Lenox in Boston g

und Taft in New Haven. Sie sind praktische Hotelleute und dass sie, nach g

sorgfältiger Prüfung aller bestehenden Hotelsysteme, das National Kontroll- g

System acceptierl haben, ist

die grösste Empfehlung für das National Hotelkontroll-System i
die man sich denken kann. (1728) S

Es werden 19 Nationalkassen verschiedener Konstruktion und Lei-
stungen im Hotel Me Alpin im Betrieb sein. Keine Abteilung des Hotels, g

wo Geld oder Geldeswert umgesetzt wird, wird ohne Nationalkasse sein, g

Wir sind gerne bereit, Interessenten weitere unverbindliche und g

kostenlose Informationen in dieser Sache zu erteilen und bitten, uns g

diesbezügliche Wünsche gefl. schriftlich übermitteln zu wollen: g

National-Registrier-Kassen-Gesellschaft j
Telegramme: Nacareco ZURICH Telephon 6359

Prospekte und Fmpfeltlungikarten
in moderner und gesdimadmnller
Ausführung bei zinilen Preisen empfiehlt

SdiiDBiz. Oerlags-Druiherei 0. Böhm:: Basel.

Die neue

mit duktilen Wolframdrahtfäden

(Patent angemeldet)

der

Schweizerischen

Glöhlimpeofabrili u in 209

in Form, Anordnung u. Preis der
bisherigen Metallfadenlampe „Zug' voll-
stiin lig gleichend, enthält statt der
heiklen Fäden biegsame („dftktilo")
widerstandsfähige Drähte, daher all n
billigen Anforderungen an Bruch-
sicherheit genügend, weil nahezu
unzerbrechlich. Bei einer mittl. Brenndauer

von 1000 Stunden sind die
kuranten Typen gegen Ueberspannung

weniger empfindlich und gestatren sogar bei einem Wuttverbrauche
von nur 0,9 Watt per Kerze eine weitere Stromersparnis. (155»)

Schweizerfabrikat.

Feinste Butter
täglich frisch in prima Qualität kaufen Sie am besten

und billigsten bei (Zag. b. 74«

A. Stierlin, Basel» Schillerstr. ZO - Telephon 3S09.

Für Rotel-Um- und Heuhaufen.
Im Hotelbau erfahrene Arcliitelrturrinuu
empfiehlt sich für obige Arbeiten. (1528)

Grosse Umbauten erstellt. :: Beste Referenzen.

Gebr. niemand, Zürich I, Batintiotstr. 72.

PELZWAREN
eigene Fabrikation in grosser Auswahl.

S. Unden-Gabler, Peiletier, Luzern.
Luzerner Mützen-Fabrik,

Spezialität: Hotel-Livree-Mützen.

VSH
nHISthrtiiüi, Klotten, lose etc.

"Wer eine gründliche Ausrottung von
Ungeziefer ausführen lassen will,
wende sioh an unterzeichnete Firma. Reelle, vertragliche
mehrjährige Garantie. Spezialität in Ausrottung der schädlichen

und lästigen Motten in Polstermöbeln. Prompter
Versand, von Mitteln mit Gebrauchsanweisung. Streng reelle
und diskrete Bedienung. Aeltestes, seit 43 Jahren bestehendes

Geschäft für Vertilgung von Ungeziefer.
J. Biirgisser, Desinfektionsanstalt, Zürich V,

Muhlebachstrasse 47. Telephon 7832. (Za 2181g)
Die Firma A. Egli, Chemiker, ist dureh gerichtliches Urteil erloschen.

Luzerner Droguerie
F. Romans, Luzern

Erste Bezugsquelle fUr alle
Zutaten zur Fabrikation der

Wachsblumen. (1387)

SIEMENS-SCHUCKERT-WERKE
(56) Zweigbureau-Zürich
liefern in bekannter vorzüglicher Ausführung stationäre und

transportable

Staubsausanlagen
D. R. P. und + Patent Detaillierte Offerten kostenlos

ÜÖTELllFTS SCHINDLER * P, LUZERN
w 1 —^ Aelteste Spezial -Aufziisefabrik der Schweiz. eesr.i874
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De la comptabilite höteliere.
(& Correspondunce).

Reproduction interdite.

IV.
II existe certains principes fixes ä la base

<le la comptabilite. Iis consistent dans le con-
irölc des entrees et des sorties. Les diverses
branches de I'exploilation sont groupees en
im certain nonibre de classes ou de comptes
dans lcsquels les entrees et sorties sont notees
consciencieusement. C'est done line erreur de
croire que les ecritures sont exaetes lorsque
toutes les sommes portees au doit et toutes
Celles porlöes ä l'avoir concordent avecle total.
II pent arriver par inadvertance qu'un montan

I soil porte dans la colonne correspondante
d'un (nitre compte, ce qui ne change rien aux
tolaux göneraux, mais bien aux comptes par-
liculiers. II est done indispensable, pour ce
inolif, de collationner soigneusement, c'est-ä-
dire de comparer poste apres poste le Brouil-
lard avec les au (res livres. Ce travail est re-
laliveinent vile l'ait et evite les erreurs qui
pourraient saus cela sc reveler lors de l'etablis-
sements du bilan annuel.

Le Journal-Grand-Livre de la Comptabilite
americaine eomprend, comme nous l'avons dit
precedemment, toute une serie de comptes
parliculiers du negociant. La science comp-
table ne s'esl pas encore occupee, ou ne l'a
fait que dans une faible mesure, de la tenue
de livres des hotels, alors qu'on a dejä fabrique
de toutes pieces des livres de commerce bases
sur le svsteme amcricain, renfermant un grand
nonibre de comptes, et qu'on a vante les dits
livres comme de süperbes inventions. Or, dans
la pratique, cetle invention n'apparait pas
comme si admirable. C'est une profonde
erreur de croire que la comptabilite est parfaite
parce qu'on ouvre de nombrenx comptes.
Ceux-ci exigent un gros surcroit de travail, et
la comptabilite en souffre pendant la forte sai-
son, nolamment dans les hotels oil la
comptabilite est tenue par le proprietaire lui-meme
ou par un auxiliaire. II faut que les comptes
parliculiers concordent avec le Systeme d'ex-
ploitalion d'un hotel; ils ne sonl pas obliga-
toires, mais peuvenl etre arranges ä volonte,
selon que l'hotelier attache une valeur par-
liculiere ä telle ou telle branche de son
commerce. II existe bien cerlaines branches de
rcxploitalion qui nöcessitent un controle precis,

par exemple le logement, la cuisine et la
cave; mais il existe aussi une serie de comptes
qu'il sufl'it de reproduire periodiquement.

L'exploitalion complete d'un hotel peut
etre comparee ii un echange puissant, continu
et, par moments, ininterrompu. Le capital est
depense sous forme de numeraire, afin de
procurer les niovens de production et de travail
necessaires ä l'exploitation. D'oii une
transmutation continuelle, suivant la formule:

sortie d'argent entree de marchandises.
La sortie de numeraire apparait ä l'hotelier

comme un sacrifice dont il sera paye plus
tard. Son energie personnelle ne suffit pas;
il faut que des occasions de travailler lui soient
fournies par la voie contractuelle ordinaire et,
finalement, l'hotelier reclame aussi une indem-
nile adequate a son activite personnelle. C'est
pourquoi toutes les entrees d'argent sont con-
siderees comme la remuneration des prestations

accomplies. II est naturel que l'hotelier
voue une attention particuliere aux depenses
et aux recedes de sa caisse. Mais cela se fait
dejä, par simple mesure d'ordre, Iii oil il
n'existe pas de comptabilite. On veut pouvoir
arriver ä deeouvrir des soustraclions ou des
prodigaliles eventuelles. C'est pourquoi le
compte de caisse est d'une importance
particuliere dans le Journal-Grand-Livre de la
comptabilite americaine. Si toutes les operations

d'echange avaient lieu contre argent
comptant, deux comptes (debiteur et credi-
teur) pourraient etre laisses de cöte. L'ouver-
ture d'un credit pour les clients de l'hötel
necessite le compte «Journal de l'hötel» et,
«Compte-courant». Caisse, Journal de l'hötel
et Compte-courant sont des comptes fonda-
nicntaux cpii indiquent l'etat de la caisse, des
creances et des dettes. Maisentre eux, ces differents

comptes sont regis par la loi de l'equa-
tion. Aucun compte ne peul etre debite d'une
somme saus qu'aussitöt un ou plusieurs autres
comptes soient creditös d'un montant egal. Le
schema suivant illustrera notre explication. La
note quotidienne de tous les clients de l'hötel
se monte a fr. 600. savoir fr. 210 pour le
logement, fr. 3;>0 pour la cuisine, fr. 40 pour la
cave. Les clients doivent done en tout fr. 600.

Journal de l'hötel Avoir

600. —

Doit Logenient Avoir

210. —

Doit Cuisine Avoir

350.

Doit Cave Avoir

J 40.—

Alors que les clients sont debites de fr. 600
dans le Journal de l'hötel, des differentes
branches d'exploitation en sont creditees. Les
clients ont fait une consommation totale de
fr. 600; l'hotelier a, comme contre-partie,
fourni le logement, valeur fr. 210; des
aliments, valeur fr. 350 et des boissons, valeur
fr. 40. Les clients de l'hötel restent debiteurs
de cette somme de fr. 600 jusqu'ä ce que la
creance soit amortie. Cette operation faite, les
clients sont credites de ce montant, et la caisse
est debitee conformement an schema suivant:

Doit Caisse Avoir

600.

Doit Journal de l'hötel Avoir

600. —

Les fr. 600 apparaissent comme rentres
dans la caisse, ä titre de contre-prestation. Le
meme processus a lieu avec les fournisseurs.
On achete p. ex. pour fr. 2000 de marchandises,

savoir fr. 1000 pour la cuisine et fr» 1000

pour la cave. On aura alors le schema suivant:

Doit Compte-courant Avoir

2000.—

Doit Cuisine Avoir

1000. —

Doit Cave Avoir

1000.—

La cuisine et la cave sont debitees chacune
de fr. 1000, landis que les fournisseurs sont
credites de fr. 2000. Si la dette est payee comptant,

le compte-courant est debite de fr. 2000
(Doit) et la caisse creditee de fr. 2000 (Avoir).

On voit par la qu'on peut etablir autant
de comptes qu'il y a de subdivisions particu-
lieres. Le compte de frais generaux, par
exemple, peut se subdiviser en une serie de
comptes particuliers: irnpöts, salaires, reclame,
eclairage, chauffage, interets, assurances, etc.
Suivant l'importance de l'hötel, les comptes
parliculiers peuvent done etre en nornbre
considerable; mais ils peuvent egalement etre re-
duils. La pratique a demontre qu'une trop
grande specialisation des comptes a pour co-
rollaire une augmentation correspondante de
travail, car tous les comptes doivent etre ad-
dilionnes page par page. C'est pourquoi quelques

grandes entreprises sont revenues ä une
simplification de leur comptabilite.

L'expert-reviseur de livres d'hötels, M.
Arthur Preuss, a montre comment les comptes
particuliers peuvent etre groupes en un tres
petit nombre de comptes sans qu'aucun d'eux
soit raccourci: il divise tout d'abord le Journal

en six comptes «naturels», c'est-ä-dire qui
peuvent etre consideres comme fondamentaux,
savoir la caisse, le Journal de l'hötel, le compte-
courant, le logenient, la cuisine et la cave. II
y adjoint un septieme compte, le compte
«divers». Dans ce dernier, qu'il designe sous le
norn de compte general, rentrent tous les
autres comptes que 1'on peut ajouter a ceux
dejä enumeres, par exemple le chauffage et
l'eclairage, les frais generaux, les salaires,
interets, depenses privees, immeubles, meubles,
hypotheques, omnibus, banque, etc. Ces

comptes sont enumeres dans la colonne
«observations».

Void les experiences sur lesquelles Preuss
fonde son systeme en sept colonnes: II arrive
souvent que, quel que soit le nombre de
comptes reunis dans un grand Journal, il s'en
trouve encore qui n'y figurent pas. On doit
done ouvrir un compte «divers», comme
compte general. Souvent on onvre des comptes
qui ne sont utilises que tres rarement dans le
courant du mois, par exemple le cömpte «mo-
bilier»; d'autres n'apparaissent que periodiquement,

comme 1'eau, la lumiere, les irnpöts, les
salaires, etc. Dans le systeme Preuss, les
comptes sont arranges ä volonte et, ä la fin de
chaque mois, sortis du compte «divers», de
sorle que l'on ne perd ni les comptes speciaux
ni la vue d'ensemble, et que l'economie de
temps est de 40—60%, parce que, sur chaque
page, il n'y a que 7 comptes ä additionner.
Cette methode s'est revelee excellente pour
tous les genres d'exploitation et eile peut etre
appliquee facilemeiit.

Le Journal de la comptabilite americaine
sur lequel on porte tous les evenements cou-

rants de l'entreprise et les modifications de
fortune donne un expose systematique et
resume des comptes speciaux et des renseigne-
ments exacts sur les diverses parties de l'avoir
el les subdivisions particulieres de l'exploitation,

sur la valeur reelle des objets, les
creances et les dettes, les charges et les recettes
et leur collaboration au resultat d'ensemble.
Les totaux de chaque mois sont portes au
Grand-livre. Le tableau ainsi forme constitue
le bilan de l'exploitation. A la fin d'une pe-
riode de bilan, tous les comptes sont boucles
pour faire la balance. Ce travail final est or-
dinairement considere comme difficile; s'est
pourquoi il est bon de fournir quelques
precisions.

Nous avons dit: Le but du bilan est de
faire connaitre l'etat de la fortune et le benefice

net. Admettons que la fortune primitive
ait ete de fr. 200,000. II s'agit de savoir, ä la
fin de l'exercice, si le capital a augmente ou
diminue, et de quelle fagon. Les postes de
l'actif et du passif sont portes dans le Grand-
livre, aux comptes correspondants; le solde
en caisse au compte de caisse, le solde en
cuisine sur le compte de cuisine, le solde en cave
au compte de cave, etc. Les postes constituant
l'actif figurant sur l'inventaire au doit, et les
postes du passif ä l'avoir, ceci pour obeir aux
lois fondamentales de la comptabilite. Le
capital — fr. 200,000, depense sous forme d'es-
peces est une sortie d'argent —, au compte
capital credit; les objets formant l'actif, rentres

sous forme de biens economiques,
figurent au debit. Dans l'ensemble des biens
formant l'actif, il y a des objets qui n'ont pas
ete payes et qui ont ete inscrits au credit
comme postes figurant au passif. Les diverses
sommes totales mensuelles font transporter
les entrees au debit et les sorties au credit. Le
but du reglement de comptes final est de dis-
tinguer de nouvean les actifs des passifs ainsi
que les charges et les recettes provenant de
l'exploitation.

Toütefois comme les differents objets
particuliers ont perdu leur propriete de valeurs
nominales, mais que pour etablir la fortune
definitive il est necessaire de leur en attri-
buer une, ou fait le simulacre d'une vente de
l'hötel. Les objets constituant l'actif figurent,
dans la liquidation, au credit, parce qu'ils sont
consideres comme vendus, comme «sortis»;
ceux constituant le passif figurent au debit,
parce qu'on les considere fictivement comme
rembourses. Nous distinguons" alors trois
comptes: 1° Les comptes permanents; 2° les
comptes rnixtes et 3° les comptes de depenses
et de recettes. Les comptes permanents tels
que caisse, journal de l'hötel, compte courant,
etc., sont etablis arithmetiquement en sous-
trayant la plus petite somme de la plus grande.
Lie montant de l'inventaire figure pour
balance dans la colonne de la plus petite somme.
II en est autrement des comptes mixtes, tels
que la cuisine et la cave. Comme on n'y trouve
pas portees des quantites de marchandises
mais la valeur des entrees et des sorties, il est
necessaire de prendre inventaire des stocks
non encore utilises, lesquels seront portes sur
l'inventaire du credit, comme s'ils avaient ete
vendus (sortie). S'il appert que la valeur des
venles ä l'inventaire est plus forte que celle
des achats, la difference apparaitra au debit
comme benefice, comme accroissement de la
fortune de l'entreprise. Si la valeur d'achat
est plus grande que la valeur de vente plus le
slock, la difference constitue une perte et eile
est portee au credit, comme diminution de la
fortune sociale. Les comptes de depenses et
de recettes sont soit des pertes soit des gains.
Elles sont portees au bilan comme perte ou
benefice. Les benefices apparaissent au debit
comme accroissement de fortune, les pertes,
au credit, comme diminution de fortune.

Lorsqu'on a ainsi balance tous les comptes,
les postes de l'inventaire sont portes sur un
compte auxiliaire, le «compte bilan» et les
benefices et pertes sur un autre compte
auxiliaire, le «compte de profits et pertes».
Lessoldes actifs inscrits ensuite du simulacre de
vente apparaissent au debit du compte bilan,
les soldes passifs au credit, parce qu'ils sont
consideres, une fois la liquidation faite, comme
de nouvelles acquisitions pour l'exercice
suivant et les passifs comme des dettes nouvelles.
Les chiffres de l'inventaire apparaissent de
nouveau comme formant la base du futur
exercice. On a done de nouveau pour le
comple-bilan la formule:

Actif Passif fortune nette.
Quant au compte de profits et pertes, les

benefices sont portes au credit, les pertes au
debit. Le benefice net est etabli au moyen
de la formule:

benefice -4- pertes benefice net.
Une fois ce dernier porte au compte

capital, le compte de profits et pertes cesse d'etre
utilise jusqu'ä la fin du prochain exercice.

La verification de l'exactitude du bilan a lieu
en comparant le capital tel qu'il figure au
compte-capital avec le capital du compte-
bilan. Les deux sommes, obtenues par des

moyens differents, doivent correspondre. Plus
tard, nous aurons l'occasion de parier des
bilans des diverses formes de societes.

Celui qui eomprend l'essence meme de la
comptabilite höteliere et sait lire les livres se
convaincra de l'exactitude de cette parole de
Goethe, que la comptabilite est une des plus
belles inventions de l'esprit humain.

Amatrlites de la presse italienne.

L'annee derniere, l'industrie höteliere suisse
avait ete l'objet d'attaques incroyablement
haineuses de la part des journaux italiens,
Ces attaques avaient heureusement perdu une
partie de leur fiel grace ä l'intervention che-
valeresque de M. Campione, president de lä
Socielä Itaiiana degli Albergatori. Or voici que
des insinuations malveillanles paraissent de
nouveau dans la presse de nos voisins du
sud, et cette nouvelle manifestation produit en
Suisse une impression extremement penible.

Sous le titre «l'Hospitalite suisse», le trop
fameux folliculaire Bergeret vient de publier
dans la «Stampa», de Turin, un "article
vraie salade de grossieretes et d'injures, qui
läisse loin derriere lui, en fait d'hostilite me-
ehante et d'outrages, tout ce que les journaux
italiens s'etaient jusqu'ici permis envers la
Suisse. Et cela seul dit beaueoup, car on n'a
jamais, de l'autre cöte des Alpes, use de beaueoup

de delicatesse toutes les fois que l'on a eu
l'occasion de dire du mal de notre pays. L'ar-
ticle de la «Stampa» tourne notamment en
ridicule l'hospitalite de la Suisse ä l'egard des
negociateurs de la paix italo-turque et exprime
son dedain pour la delegation du Conseil federal

qui s'est rendue ä Lausanne ä l'occasion de
la conclusion de la paix. L'aimable redacteur
qualifie ensuite la Suisse de pire eniiemie de
l'Italie; il rappelle la soi-disant convention
militaire de surete austro-suisse, dont on sait
quelle celebrite eile a acquise en Europe et
il cherche ä se divertir de notre pays sur
ce que la presse etrangere a recemment emis
l'idee, du reste assez bizarre, de donner ä la
Macedoine un gouverneur suisse. Pour con-
clure, le pamphlet se permet de trainer dans
la boue en ces termes aussi bien l'hötellerie
suisse que l'ensemble de notre peuple:

«Nous devons surmonter notre stupefaction

quand les organes de la haute finance
allemande nous attaquent; il n'y a pas lieu
non plus de nous indigner quand les Fran^ais
pretendent faire de la Mediterranee une mer
frangaise, et les Autrichiens, de l'Adriatique,
une mer autrichienne. Ces pretentions con-
tribuent ä ouvrir nos yeux sur la grandeur de
notre täche. Mais tout le mepris d'un peuple
qui par deux fois a donne une civilisation au
monde est acquis ä cet hotelier suisse qui,
dans l'atmosphere de margarine de sa Salle
a manger, annonce et affiche que ses legumes
ne viennent pas d'Italie, qui fait des collectes
parmi les etrangers «en faveur des pauvres
Italiens victimes du cholera et de la guerre»
et en met le produit dans sa propre poche;
ä cet Aubergiste suisse, ä ce patriote d'une
nation artificielle, ä cet ancien lansquenet de-
venu marchand de soupe, ä ce neutre qui
manifeste toute la mechancete du castrat. Pour-
tant, n'exagerons pas. Donnons simplement
un riche pourboire ä l'aubergiste suisse, pre-
nons acte de la reverence et du sourire qui
l'accompagne et ajoutons ceci: «Votre hospi-
talite est impeccable et digne des illustres
traditions de la libre Helvetie. Mais comme le
cafe et le lait que vous m'avez servis ce matin

etaient froids, et comme vous avez porte
sur ma note un cognac et deux cigarres que
je n'ai jamais commandes, je me vois mal-
heureusement oblige de vous informer que
malgre l'espoir que j'ai de jouir plus tard
encore de votre hospitalite, je dois neanmoins
protester contre la proposition qui est faite de
vous nommer gouverneur de Macedoine.»

Nos instincts naturels et notre education
ne nous permettent pas de suivre le redacteur
de ce spirituel factum sur le terrain du vul-
gaire niensonge et de la calomnie. Nous n'au-
rions meme pas juge cet amas de malpropretes
et de mensonges digne d'un coup d'oeil si nous
ne l'avions rencontre dans un journal qui,
ayant ete en son temps celui du president
actuel du conseil des ministres, jouit d'une
certaine consideration ä l'etranger. Quant aux
insinuations perfides ä l'adresse de l'hotelier,
nous considerons en revanche comme au-des-
sous ne notre dignite de nous en occuper, car
il n'y a rien ä gagner ä discuter ni ä repondre
au sujet de sottises aussi patentes et aussi
pueriles. Et cela d'autant moins que les ca-



lomnies des journaux italiens dirigees l'an
dernier contre l'hotellerie suisse ont ete ici meme

refutees avec autant de loyaute que de cour-
toisie. Mais comme toute la politesse dont

nous usons de ce cöte-ci des Alpes ne
rencontre aucun echo sur le recers meridional et

que bien au contraire on y trouve un nouveau

plaisir ä semer la discorde et s'efforce de

troubler les bonnes relations entre les deux

pays, il convient de faire comprendre que

nous aussi, nous pouvons parier un language

plus roide. Et les hoteliers suisses, dont les

interets sont leses de la maniere la plus grave

par de basses et incessantes attaques, ont le

devoir de prendre une decision et de faire

entendre a la presse italienne qu'on n'offense

impunement ni eux, ni leur pays.

Le seul moyen de defense dont les hoteliers

disposent contre de semblables insanites,

c'est le boycoltage de ces journaux provocateurs!

Nous recommandons en consequence ä

nos membres de refuser tout abonnement et

toute insertion d'annonces ä et dans la Stampa

et les autres journaux italiens qui participent
ä la campagne de diffamation contre la Suisse,

et cela jusqu'ä ce qu'ils reconnaissent 1'in-

dignite de leur attitude et renoncent a leurs

calomnies contre notre pays et contre notre
induslrie hoteliere. — Nous avons use d assez

de politesses! Aux actes, pour que les ama-

bilites italiennes regoivent enfin la recompense

qui leur est due!
• *

Un correspondant nous ecrit a ce propos:
Le bovcotlage, celui des annonces sur tout,

est un moyen qui n'est pas ä dedaigner. en

preconiserais toutefois un autre qui, bien que

d<> nature toute morale, n'en produirait pas

un moindre effet. Dans l'endroit le plus

apparent de tous les hotels de la Suisse je ferais

alficher une traduction en trois ou quatres

langues de l'article de la Stampa le plus m-

jurieux pour nous, et je placerais au-dessous

l'avis suivant:
-lffn de renscigner ccux de nos clients qui

ne. \isent pas r»alien sur les amabilites dont

nos confreres de la peninsule se montrent

remplis envers nous, nous plagons sous leurs

yeux un extrait du No — de la .Stampa,
1912), de Turin, qui nous parait ae-

montrer 'plus que toute autre chose la

distinction et 1'esprit de verite qui regnent dans

une partie de la presse italienne. Nous lais-

sons ä nos clients le plaisir de conclure eux-

mcmes entre ces accusations et la maniere

dont its sont accueillis dans notre pays.

GoQt Alliace des Vins Nouveaux.

Chaque annee, des vins d'excellente qualite
deviennent tares en contractant des gouts

desagreables pendant leur cuvaison ou apres

lcur mise en tonneau; la variete de ces gouts

est assez grande; les goüts de bois sec et sur-

tout de moisi, de croupi, sont les plus cou-

rants; ils sont apportes par la vaisselle vrnaire

mal entrelenüe ou des tonneaux neufs en bois

avarie; le goüt de bois neuf ou de ebene donne

par des füts non affranchis ne persiste que

quelques semaines. Un autre goüt, inconnu
autrefois, ou du moins beaucoup moins re-

pandu, est le goüt apporte par l'acide sul-

fureux sous ses diverses formes et appele

goüt de meche, de soufre, de bisulfite, d oeuts

pourris ou gates, d'ail, de mercaptan, etc. 11

est beaucoup plus frequent aujourd hui a

cause de la generalisation de l'emploi de 1 a-

cide sulfureux sur les moüts avant fermenta-

tion et souvent ä doses fort elevees, emploi

justifie, d'ailleurs, par ses bons effets: bouquet
et saveur plus intenses, coloration plus tixe,

ineilleure tenue, fermentations plus pures, lim-

pidite assuree plus rapidement, etc.

Les moüts ou vendanges ainsi traites don-

nent bien pendant la fermentation meine des

traces de produits sulfures peu connus, ne

rappelant que de loin le gaz sulfhydrique, les-

quels font reconnaitre de suite une fei
mentation sulfitee en entrant dans une cuverie,

niais ces produits, tres volatils, ne sont pas per-
ceptibles dans le vin fait. II n'en est pas de

meme de ceux qui peuvent se produire dans

la fermentation ralentie, pendant le sejour des

vins blancs sur lie ou des vins rouges tires

de la cuve un peu troubles.
Les produits derives de l'acide sulfureux,

en presence -de certaines levuxes a. pouv.oir

redueteur, soit naturellement intense, soit

exagere par des conditions favorables, telles

qu'une temperature elevee, se transformer^ en

gaz sulflivdrique ou gaz des mufs pourris ou

de l'eau de Bareges; le vin degage l'odeur de

ce corps dont l'intensite odorante est telle que

la plus faible quantite se pergoit nettement
ä l'odorat par le trou de bonde; souvent,
l'odeur sulfhydrique est precedee d'une odeur de

pain grillt qui va en s'accentuant; il suffit
done, pour etre avise de cette production, de

flairer tous les trois ou quatre jours dans le

moi qui suit l'arret de fermentation des vins

blancs ou l'entonnaison des vins rouges.
Si on pereoit la moindre odeur desagreable

ou anormale, c'est une indication qu il^ y a

production dans la lie de corps sulfures; il
faut done agir ä la fois pour enlever les corps
anormaux et pour en enraver la production.

Pour arreter celle-ci, il suffit d'isoler le vin
des levures concentrces dans la lie; il n'y a

done qu'ä soutirer le vin aussi clair que
possible, et on executera ce soutirage en aerant
le plus possible le vin. Cette aeration devra
realiser autant que possible l'inlroduction d air
dans le vin en fines bulles qui serviront d'a-
morce au degagement d'acide carbonique dis-

sous en abondance dans le vin nouveau; air
el acide carbonique entraineront le gaz
sulfhydrique.

On oblient une aeration avec brassage d'air,
tout simplement en faisant tomber le vin d'un
peut haut en un jet dans le recipient ou on
le recueille; la formation de mousse est l'in-
dice d'un bon brassage.

Un simple soutirage suffit le plus souvent
pour enlever l'odeur sulfhydrique, mais si l'on
ne prend pas cette precaution, le gaz sulfhydrique

se combine ä l'alcool du vin et forme
un ether sulfhydrique (mercaptan) ä odeur
alliacee tres speciale et beaucoup plus difficile
ä enlever.

Le seul moven efficace d'attenuer le goüt
de mercaptan est le fouettage du vin avec une
levure active; on peut prendre des lies de vin
sans odeur, comme en presentent les vins
nouveaux, ou des lies deja anciennes, mais
remises en activite par une legere addition de

sucre inverti et sejour ä 18 ä 20°; on delaie ces
lies dans du vin ä traiter et on verse dans les

füts; on roule ceux-ci quatre fois par jour, ou
l'on fouette ou bätonne, ou encore on brasse
en insufflant de 1'air. La levure absorbe le
mercaptan en deux ou trois jours; on laisse

reposer et on soutire; il ne faudrait pas non
plus laisser sojourner le vin sur cette lie, car
la levure pourrait ceder ce corps au vin.

Ce procede est parfait pour les vins blancs,
mais avec des vins rouges, il a l'inconvenient
d'enlever de la couleur et du bouquet au vin
lesquels se fixent sur la levure; il vaut done
mieux, lä comme ailleurs, prevenir que guerir.

A noter que la distillation de tels vins donne
une eau-de-vie ayant egalement ce goüt tres

prononce; le moyen le plus pratique de l'en-
lever est le sejour sur tournure de cuivre avec
redistillation apres dilution.

La possibility de la production de ce goüt
sulfhydrique ou alliace est le seul inconvenient
de 1'emploi de l'acide sulfureux; cet accident
est rare, mais comme il est possible, il est

bon d'etre prevenu.
(Extrait de l'Industrie Hoteliere).

Zur Abwehr.
(O Korrespondenz.!

Herr Josef Hofmiller (München) veröffentlicht

in der Novembernummer der «Süddeutschen

Monatshefte» «Bilder aus Tirol», die
auch unsere Hotelerie interessieren dürften, da
der Verfasser in seinen Ausführungen
vielfach auf die schweizerischen. Verhältnisse
Bezug nimmt. Zunächst widmet Hr. Hofmiller
der Automobilfrage in Tirol ein längeres
Kapitel, aus dem hervorgeht, dass auch im «schönen

Land Tirol» diese Frage akuten Charakter

angenommen hat, genau so wie bei uns. Herr
Hofmiller lässt sich dann weiter aus über das

Essen in Tirol und in der Schweiz und
schreibt u. a.: «Reisende, die seit vielen Jahren

in die Schweiz gehen, finden, dass Hand
in Hand mit der Erhöhung der Preise ein Sinken

der Qualität geht, wenigstens während der
Hochsaison. Wer vier Franken fürs Diner
zahlt, dankt für Kabeljau und die üblichen
Erbsli und Böhnli». Und an anderer' Stelle
führt der Verfasser aus: «Es gibt eine
internationale Freimaurerei, die sich die Fanatiker
der reinen Küche nennt und zielbewusst jeden
Gasthof in Verruf bringt, in dem mit Surrogaten

gekocht wird. Sie erkennt sich ohne
geheime Zeichen, sie umfasst nicht nur Freunde,
nein, auch Unbekannte in der Eisenbahn, alle

— und ihre Zahl wächst von Jahr zu Jahr
die sich die Margarinemantscherei einfach
nicht mehr gefallen lassen. Umgekehrt
empfehlen die Fanatiker der reinen Küche jeden
Gasthof, in dem sie einen soliden, nahrhaften
Tisch gefunden haben, von Brief zu Brief und
von Mund zu Mund. Wir können Dutzende

von Fällen nennen, dass ein Gasthof durch
solche Empfehlung in aller Stille ein schönes,
treues Stammpublikum bekommen hat, aber
auch Dutzende, dass durch solche Warnung
unter der Hand das treueste Stammpublikum
sich im Zeitraum von zwei Jahren verlaufen
hat. Den Ruf eines Hotels zu begründen,
braucht es Jahrzehnte; ihn zu ruinieren,
genügt eine einzige schlampige Köchin in einer
einzigen Saison. Wir verlangen nichts
Ungebührliches, aber wir verbitten uns Feigen
oder Zichorie im Kaffee, wir verbitten uns
eine Fleischsuppe, die aussieht wie Wasser
und schmeckt wie Spülicht, wir verbitten uns
jedes Buttersurrogat,' das die Saucen erstarren
macht, das wir nicht von den Schleimhäuten
des Gaumens wegbringen, das uns Sodbrennen
verursacht, wie wir uns das gespritzte Zeug
verbitten, wie wir uns endlich gespritzte
Servietten oder — den Gipfel aller Gemeinheit —
gespritzte Leintücher verbitten. Wir wollen
kein Grammophon, das allein genügt, uns ein
Wirtshaus für immer zu verleiden. Wir wollen

ruhige, gemütliche Gaststuben, keine
kitschigen oder feierlichen Speisesäle. Und zum
Schlüsse seines Artikels meint Herr Hofmiller:
«Tirol tut nicht gut daran, wenn es in allen
Dingen die Schweiz nachahmt; denn eben,

dass es ganz anders ist als die Schweiz, macht
den Reiz Tirols aus. Jenes Luxuspubilkum,
dem schon die Schweiz nicht mehr exklusiv

genug ist, wird erst recht nicht nach Tirol
gehen, und wenn auf jeden Berg zwanzig Bahnen

hinaufführen. Es geht nach Norwegen
und an die Riviera, auf die Isle of Wight
und in die Oase Biskra. Dieses Publikum
wird Tirol nie mehr gewinnen, aber sein
bisheriges Publikum kann es verlieren, wenn es

sieb zu sehr um das andere bemüht. Seit der
Albulabahn hat selbst das Engadin, seit der
Visperbahn selbst Zermalt jenes wirklich
feine Publikum zum Teil verloren, das von

einer Sommerfrische in erster Linie Ruhe
verlangt. Es kann geradezu eine wirtschaftliche
Katastrophe geben, wenn die Gelder eines
Landes übermässig in der Hotelerie angelegt
werden. Ein schlechter Sommer, wie 1910 und
1912, bringt Wirte, die nicht kapitalkräftig
sind, dutzendweise an die Gant.» Herr Hof-
miller warnt Tirol sodann noch davor, zuviel
zu bauen; es könnte seine alte behäbige
Gemütlichkeit verlieren und eine hurtige und
hungrige Betriebsamkeit könnte an ihre Stelle
treten. Wenn Tirol klug und weitblickend
spekuliert, lässt es sich in kein Palace-Hotel-
Unwesen hineinhetzen.

So viel aus dem Aufsatze des Münchner
Schriftstellers. Herr Hofmiller bringt in
demselben viele beachtenswerte Winke und
Ratschläge, an die Adresse Tirols gerichtet. Er
hätte es aber füglich unterlassen dürfen, hierbei

auf die schweizerische Hotelerie
loszuhauen. Speziell seine Ausfälle auf die Hotelküche

der Schweiz entbehren jedweder
Berechtigung. Diese Küche ist anerkannt trefflich

und im Auslande geschätzt. Hier dürfte
wohl das Urteil von Gästen massgebend sein,
die alljährlich unserem Lande ihre Sommerbesuche

abstalten und mit ihrem Lobe nicht
zurückhalten; die Schweiz. Hotelerie legt
spezielle Sorgfalt auf eine wirklich gute Küche
und jedes Hotel von irgendwelcher Bedeutung
ist bei uns bestrebt, in dieser Beziehung seine
Gäste zufrieden zu stellen. Es muss doch ohne
weiteres einleuchten, dass ein Hotelier, der
nicht nach diesem Grundsätze verfährt, sich
selber am meisten schadet. Die Schweiz hat
eine blühende Hotelindustrie und die Gäste,
die unser Land besuchen, finden tadellose
Unterkunft und Verpflegung, vorausgesetzt
natürlich, dass sie auch für wirklich gute
Verpflegung die landläufigen Preise bezahlen wollen.

Aber auch derjenige, der nicht in aller-
erstklassigen Häusern sich einlogieren kann,
findet Gasthäuser mit bescheideneren Preisen,
in denen er sich wohl fühlen wird. Es ist für
alle Bedürfnisse gesorgt. Dass man den
kapitalkräftigen Leuten mehr Luxus bieten muss,
als dies in einem Gasthause zweiten oder dritten

Ranges geschehen kann, ist klar. Diese
Leute wollen den Luxus haben: sie verlangen
ihn und wenn sie ihn bei uns nicht haben
können, so gehen sie eben dahin, wo er ihnen
geboten wird. Herr Hofmiller mag also mit
seinen Seitenhieben auf unsere Schweiz.
Hotelverhältnisse ruhig fortfahren. Er wird damit
nicht viel ausrichten. Der Ruf unseres Landes
ist in dieser Beziehung ein zu guter, als dass
er durch tendenziöse Artikelschreiberei
geschädigt werden könnte.

Etwas über die internationale Hilfssprache.

Der Verfasser der unter diesem Titel in den
Nrn. 38—41 ds. Blattes erschienenen Artikel,
Herr J. Gehrig, Basel, ist dem Versprechen,
seine Ausführungen «ruhig und sachlich» zu
schreiben, in verschiedenen Punkten nicht
genau nachgekommen, was uns veranlasst,
einige Berichtigungen und nötige Ergänzungen

anzubringen.
Herr Gehrig war in seinem Berichte über

den Verlauf der Sitzungen der von ihm
erwähnten «Delegation zur Einführung einer
internationalen Hilfssprache», zu Paris, im
Herbste des Jahres 1907, leider nicht
vollständig. Er vergass, zu erwähnen, dass Marquis

de Beaufront, der dem Komitee das
anonyme «Ido» vorlegte, vom Schöpfer des «Esperanto»

(Dr. Zamenhof) zum Vertreter des

Esperanto in der Delegation bestellt war und
in dieser Eigenschaft vor der Delegation ein
niedliches kleines «Doppelspiel» inszenierte,
indem er scheinbar Zamenhofs Esperanto
verteidigte, in Wirklichkeit aber schon sein «Ido»
in der Tasche hatte. — Dem esperantistischen
Sprachkomilee wurde von der fraglichen
Delegation eine Frist gestellt, zur Antwort, ob
es zu den vorgeschlagenen Aenderungen
Stellung zu nehmen bereit sei. Diese Frist war
so kurz (etwa drei Wochen), dass es schlechterdings

unmöglich war, in dieser Zeit die
Meinung aller 90 Komiteemitglieder
einzuholen, von denen einzelne in anderen
Erdteilen wohnen und daher über die Art und
den Umfang der geplanten Aenderungen nur
ungenau unterrichtet werden konnten. Als
aber die kurze Frist verstrichen war, ohne
dass die Antwort des esperantistischen Sprach-
komitees eintraf — was dem eben Gesagten
-zufolge mir natürlich war — da brach die
Delegation die weitere Verbindung brüsk ab
und ging ihren eigenen Weg.

Betreffs der esperanlistischen Buchstaben
mit Ueberzeichen (c, g, h, j, s, ü) bemerkt Herr
Gehrig: «Nicht jeder Drucker hat diese
Zeichen, auch hier ist Ido einfacher». Dann sollen

die Franzosen, Italiener, Spanier,
Norweger usw. nur schleunigst ihre vielen
Akzente abschaffen (die übrigens für den Drucker
durchaus nicht teurer sind als die gewöhnlichen).

Die «Dachbuchstaben» sind für den
Setzer sogar praktischer, denn ein einzelner
Buchstabe ist immer schneller gesetzt als zwei.
Der Sekretär der idistischen «Akademie», Dr.
Couturat, hat sogar schon gesagt, die
Dachbuchstaben seien in der Theorie richtig, wir
Esperantisten finden sie auch in der Praxis
gut, wie kaum jemand «ueberwaelligend»
schreibt anstatt «überwältigend».

Weiter sagt Herr Gehrig, Ido sei einfacher
als Esperanto und gibt dann später als eine der
Reformen, die die Delegation an Esperanto
vorgenommen habe, Vereinfachung der Grammatik

an. Dagegen müssen wir feststellen,
dass das «einfachere« Ido für einfachere Leute
immer mehr unnötig erschwert wird. Wohl
behaupten die Idaner. Ido sei ein vereinfach¬

tes Esperanto, weil bei ihnen die Akkusativform
selten gebraucht wird und das

Eigenschaftswort fast immer unverändert bleibt,
aber sie verschweigen wohlweislich, dass z. B.
in der Betonung Ido fünf Regeln hat, Esperanto

nur eine; dass Ido zwei Artikelformen
hat, Esperanto nur eine, u. a. m. Und wenn
ein Idist dazu die Bemerkung macht, man
müsse auch beifügen, dass Esperanto um diese
Formen ärmer sei, so klingt das fast lächerlich.

Wir begnügen uns mit den obigen
Hinweisen und geben es den Lesern zum Schlüsse
anheim, selber zu beurteilen, ob es angesichts
der gegenwärtigen Sachlage, wo sich die Idee
der internationalen Ililfssprache erst allmählich

wieder in den grossen Massen Balm
bricht, am Platze war, ein Schisma
heraufzubeschwören, das auf die ganze Bewegung zum
mindesten lähmend wirken mussle: ob es
rühmlich war, einer im schönsten Gange
begriffenen Aktion in den Rücken zu fallen,
damit der persönliche Ehrgeiz eines einzelnen
Reformators — des Marquis de Beaufront —
befriedigt werde.

«Nachdem sich Esperanto seit 25 Jahren
auf allen Gebieten des menschlichen Lebens
vollauf bewährt hat, wäre es ein Verbrechen
gegen'den gesunden Menschenverstand, wollte
man das mühsam Errungene gegen ein
unerprobles Sprächobjekt eintauschen», so
schreibt der «Bund», und wir pflichten ihm
vollauf bei. Esperanto ist schon heute eine
wirklich lebende Sprache, eine «soziale
Tatsache», welche durch die Theorien der Herren

vom grünen Tisch der Delegation nicht
hinwegzudisputieren ist!

Im internationalen Reise- und Fremdenverkehr

spielt die Esperantosprache schon
heute eine nicht zu unterschätzende Rolle.
Unsere Schweiz bleibe nicht zurück, da es gilt,
in die Ridimeskette der internationalen
Verkehrsorganisationen ein neues Glied
einzufügen: Die internationale Hilfssprache
Esperanto.

Esperanto-Auskunftsstelle Zürich.
Anmerkuno der Redaktion. Die schon vor

Wochen an dieser Stelle Rehrachten, durchaus
objektiven Ausführungen unseres Mitarbeiters, eines
bekannten Idisten. seheinen die Anhänger des
Esperanto unbeahsichligterweise so nervös
gemacht zu haben, dass sie. gewiss ohne Grund,
bereits für ihre Schule fürchten. Die Natur dieses
Blattes verbietet uns natürlich, uns in eine Polemik

über die Vorzüge der einzelnen Hilfssprachen
einzulassen, weshalb wir die Diskussion in der
Sache hiermit schliessen.

m m
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Der Lokomotivrauch als Gefahrenquelle. Bei

einem der grossen französischen Eisenbahnunglücksfälle

berief sieb der Lokomotivführer
darauf. dass er die Signale nicht habe wahrnehmen
können, weil der Rauch der Lokomotive ihm den
Ausblick unmöglich machte. Da man diese Aussage

für den betreffenden Maschinenlyp begründet
fand, hat man zunächst die Maschine aus dem
Verkehr zurückgezogen. Inzwischen ist es gelungen,

in den sehr niedrigen Schornstein einen Apparat
einzubauen, der durch Erzeugung starken Zuges

dafür sorgt, dass der Rauch so kräftig enipor-
gestossen wird, dass er den Lokomotivführer nicht
mehr stören kann. Die Versuche mit diesen
abgeänderten Maschinen werden jetzt fortgesetzt: wenn
sie sich bewähren, wird die betreffende Einrichtung

für alle Maschinen mit besonders niedrigen
Schornsteinen bei grossen, langen Kesseln zur
Einführung gelangen.

Oelfcucrung im Eisenbahnbetrieb. Die Verwal-
tungsdireklion der Southern Pacific Co. hat zu
Ende des vorigen Jahres beschlossen, die Kohlen-
lieizung auf dem ganzen grossen Gebiet ihrer
Eisenbahnlinien durch die Oelheizung zu ersetzen.
Der grossen Kosten halber wird man allerdings
die schon im Gebrauch befindlichen Maschinen
nicht abschaffen, aber keine neuen für
Kohlenheizung eingerichteten mehr bestellen. Sowohl die
grossen Gebirgslokomotiven wie die kleineren auf
der Ebene laufenden sollen künftig mit Petroleum

geheizt werden. Ganz besonders grosse
Leistungen erwartet die Southern Pacific-Gesellschaft
von einer Lokomotive mit Oelheizung. die kürzlich

in Betrieh gestellt worden ist. Sie wiegt 174
Tonnen, und zu diesem Gewicht kommt noch der
Tender mit 81 Tonnen. Die Lokomotive ist
teilweise ganz anders gebaut, als die bisher gebräuchlichen

und bekannten. Auf ihrer Front befindet
sich der Raum für den Lokomotivführer, dagegen
sind Feuerung und Kessel in die Rückseite
eingebaut. Der Lokomotivführer, der somit ganz vorn
in der Maschine steht, kann die weite Strecke frei
überblicken, ein Umstand, der die Betriebssicherheit

erhöhen dürfte. Die Form des Tenders ist
zylinderförmig: da er Petroleum und nicht Kohle
zu fassen hat. hat man ihn ähnlich wie einen
Dampfkessel gebaut und damit auch eine Ersparnis

an Raum erzielt. Die Lokomotive hat Hoch-
und Niederdriickzylinder. zwanzig Räder, sechs
Achsen für die Maschine, vier für den Tender. Sie
hat die Aufgabe, die Sierra Nevada zu durchfahren
und ist die erste einer Reihe von weiteren
Lokomotiven mit Oelheizung. die sich die genannte
Gesellschaft bereits bestellt hat.

Frasnc - Va'lorbe. Wie wir einem Bericht
des «Nouvelliste Vaudois» entnehmen, begegnet
der Bau der Linie Frasne - Vallorhe in der
Gegend des Sees von Saint-Pont i" der Nähe
des französichen Städtchens L'Abergement ganz
bedeutenden Schwierigkeilen. N'!1^1. *^em bisher
gewählten Trace läuft die zukünftige Bahn in
jener Gegend auf einer zirka ä bis 600 Meter langen

Strecke auf einem 10 Meter hohen Damm.
Der Boden ist sehr sumplig. sodass die für den
Unterbau des Bahnkörpers herbeigeführten
Materialien immer wieder versinken und kontinuierlich
starke Senkungen des aufgeführten Dammes zu
konstatieren sind. Allerdings haben die Ingenieure
versucht, durch eine starke Verbreiterung der
Basisfläche des Bahndammes diesem die erforderliche

Fesligkeit zu verschaffen, doch ohne Erfolg,
und niemand weiss, wann die Terrainbewegungen
endlich zum Stillstand kommen werden. Da die
Bahnlinie zudem gerade an dieser kritischen Stelle
den Doubs passieren soll, hat man his zu einer
Tiefe von 70 Metern Terrainsondierungen
vorgenommen. um die Bodenbeschaffenheit genau kennen

zu lernen. Man hat indessen nichts als eine
Art Schlamm gefunden, sodass es unmöglich ist.
dort eine Brücke zu erstellen. Es bleibt unter
diesen Umständen kaum etwas anderes übrig, als
den Doubs abzulenken, ihn in einem neuen Bett
längs der Bergkette in die Nähe eines einzelnen
Hügels mit felsigem Untergrund zu leiten und
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<lort die notwendige Ueberbriickung vorzunehmen.
Im übrigen nehmen die Arbeiten einen erfreulichen
Forlgang. In der Nähe von Longeville hat man
bereits mit den Erdarbeiten für den letzten auf
französischem (iebiet stehenden Bahnhof begonnen.

der sich nur wenige Kilometer vom Westende
des Mont d'Or-Tunnels entfernt befindet. Im
Moni d'Or-Tunncl nehfnen französischerseits die
Arbeilen allerdings nicht einen so raschen Fortgang

wie auf schweizerischer Seite. Es hat dies
seinen Grund in dem Umstand, dass kurz nach
Eintritt in den Tunnel das Bahntrace sich gegen
Valorbe hin zu neigen beginnt, sodass die Entfernung

der Erdmassen und des Wassers aus dem
Tunnel mit viel grösseren Schwierigkeiten
verbunden ist. als auf der schweizerischen Seite.
Immerhin sind bis jetzt die Vorarbeiten auch
französischerseits 800 Meter lief in den Berg
eingedrungen. sodass ohne Zweifel im Laufe des nächsten

Jahres der Durchstich dieser neuen Zufahrts-
linie zum Simplon und der in der Westschweiz
lang ersehnten direkten Verbindung Paris-Mailand
«rfolgen wird.

«••••••••••••«•••••••••••••••I••:*aasa* B j• "BS
:: Aus andern Vereinen, i :

Vcrkchrsvcrcin für Graubünden. Unter Vorsitz

des Herrn Dr. O. Töndury versammelte sich
die ordentliche Herbst-Delegierten -Versammlung
am 14. Oktober im Hotel Kronenhof in Pontresina.
Aus dem Tätigkeitsbericht, des Präsidenten seien
hier nachstehende Daten hervorgehoben: Der
Verein organisierte, wie in den Vorjahren, eine
Allgemeine Kollektiv-Reklame für Graubünden in
in- und ausländischen Tageszeitungen und
illustrierten Blättern und beteiligte sich ferner an der
Kollektiv-Reklame der S. B. B. in Deutschland,
Frankreich und England. ' Auf Vereinskosten
wurden auch noch Inserate im «Ncw-York Herald»
Aufgegeben. Die Gesamtausgaben für die Sommerreklame

1911/12 betrugen Fr. 58.240.—. diejenige
für die Winterreklame 1911/12 Fr. 18,150.—. Die
Wirkung dieser Reklame zeigt sich deutlich in der
grossen Anzahl der beim kantonalen Verkehrsbureau

eingegangenen Anfragen, nämlich: ca. 1500
für die Wintersaison und 5000 für die Sommer-
saison, im ganzen über 1000 Anfragen mehr als
Im Vorjahre. Neu erschienen sind eine Liste der
Sommerwohnungen und eine Touristenkarte von

Graubünden in deutscher, französischer, englischer
und italienischer Ausgabe (Auflage 30.000
Exemplare!. Ferner gab der Verein neue Briefverschlussmarken

für den Sommer heraus und Hess eine
neue Auflage der beliebten Wintersportmarken
(Skifahrer von Walther Koch! erstellen. — Ueber
das Arbeitsprogramm pro 1913 machte der
Vorsitzende sodann folgende Angaben: Auch für den
kommenden Winter wird eine allgemeine
Kollektiv-Reklame nach dem Muster der letztjährigen
veranstaltet, für die im ganzen ca. 18.000 Franken
verausgabt werden. An dieser Summe beteiligt
sich die Vereinskasse mit einem Minimum von
Fr. 8000.—. während der Rest der Kosten von den
sich anschliessenden Winterstalionen getragen
wird. Diese Reklame wird etwa 80 Insertionen in
Tageszeitungen, illustrierten Blättern und
Sportzeitungen umfassen. — In Vorbereitung befindet
sich eine neue Ausgabe der Broschüre «Winter in
Graubünden», welche in einer Auflage von 10.000
Exemplaren in Monoformat erscheinen soll. — Auf
die Sommersaison 1913 wird eine neue Ausgabe
der Broschüre «Graubünden, seine Kurorte.
Sommerfrischen und Sportplätze», bearbeitet von F.
Ilasselbrink, erscheinen. Auch diese Broschüre
soll auf Mattkunstdruckpapier gedruckt werden:
als Illustrationen dienen die Federzeichnungen
von Chr. Conradin. Die Karte vom Kanton wird
ebenfalls beigeheftet. Die Auflage beträgt 15.000
Exemplare. Auf dem Arbeitsprogramm stehen
ferner: Presspropaganda. Monopropaganda. Projektionen

und Projektionsvorträge. Beteiligung an
Ausstellungen. Kantonale Wegmarkierung. Miete
eines Ausslellungsfensters in Zürich. Anstrebung
von Verbesserungen im Verkehrswesen. — Im
weiteren- Verlauf der Sitzung- wurden die bislie-'
rigen Mitglieder der kantonalen Verkehrs-Kommission

für eine weitere dreijährige Amtsperiode
bestätigt und die nächste Delegierten-Versammlung

für den Monat Juni 1913 in Disentis in
Aussicht genommen. Zum Schluss der Tagung
referierte Herr Dr. Töndury noch über den Stand der
Vorarbeiten für die kantonale bündnerisclie Ge-
werbeausstellung im Jahre 1913. in der Gruppe
«Fremdenverkehr, Touristik und Sport». Er
konnte die Mitteilung machen, dass für diese
Gruppe die Errichtung eines eigenen Ausstell.ungs-
gebäudes vorgesehen ist, das im Parterre und 1.
Stock die eigentliche Hotelerie-Ausstellung und im
2. Stock, Abteilungen für Touristik u. Sport und für
Bäder und Mineralwasser enthalten soll. Ferner
soll am Eingange zur Ausstellung ein Verkehrsbureau

eingerichtet werden, dessen Betrieb unter
Leitung des kantonalen Bureaus stehen wird.

Vermischtes.
Hochfrequenz-Ströme als Heilmittel. Die Tesla-

schen Hochfrequenz-Ströme, deren sich bekanntlich
die drahtlose Telegraphie bedient, haben

in jüngster Zeit auch zu Heilzwecken
Verwendung gefunden. Im Gegensatz zu den bisher
üblichen Elektrisiermethoden sind diese Ströme
vollständig frei von unangenehmen Nebenwirkungen.

wie Schmerzempfindung und Muskelzuckungen.
da sie infolge ihrer hohen Schwingungsz,alil

jenseits der Erregungsfähigkeit unseres Nervensystems

liegen, ganz analog der Erscheinung.' dass
ultraviolette Strahlen von der Netzhaut des Auges
oder Töne über einer gewissen Schwingungszahl
von unserem Gehörorgan nicht mehr empfunden
werden. Diese Ströme sind daher in sehr grossen
Intensitäten verwendbar; die dabei durch den
erheblichen Widerstand konsumierte elektrische
Energie äussert sich als Wärme: sie ermöglicht,
die Innentemperaluren um einige Grade zu erhöhen
und damit beliebige Teile des Körpers «durch und
durch» zu erwärmen, unter Erzeugung von
vermehrtem Blulzufluss und Steigerung aller für die
Heilung nötigen vitalen Prozesse. Mit gutem
Erfolg ist das neue. Diathermie benannte Verfahren,
laut einer Veröffentlichung von Dr. Herzer (Rhein-
feldenl, im «Korresp.-Blatt für Schweizer Aerzte»,
dem wir diese Mitteilung entnehmen, bei
Rheumatismus, Gicht und Ischias verwendet worden.
Speziell bei Herz- und Nierenerkrankungen brachte
Es noch Hilfe in Fällen, wo medikamentöse Mittel

<ve?kagteriV' Hies"5 Ströme werden als ideales
physikalisches Schmerzlinderungsmittel geschildert: ihre
•Bedeutung für die Heilkunde dürfte derjenigen der
Röntgenstrahlen für die Diagnostik gleichkommen.

Unsere Vereinsmitglieder
werden hiemit gebeten,

Reklameofferten zweifelhafter oder
unbekannter Verlagsfirmen dem Zentralbureau
zur Prüfung einzusenden.

Achtung!

Im Verlag des Zentralbureaus des Schweizer
Hotelier-Vereins Basel erschien soeben:

Resultat des vom Schweizer
Hotelier-Verein veranstalteten

Wettbewerbs zur
Aufstellung rationeller Menüs,

Bericht .d. Jury u. Sammlung d. prämierten Menüs.
Preis Fr. 2.— für d. Schweiz: Fr. 2.50 fürs Ausland.

Witterung im September 1912.

Bericht d. Schweiz, meteorologischen Zentralstation.

Zahl der Tage

mit

Regen j
Schnee

1

Nebel j

helle trübe
mii

stark
Wind

Basel 10 0 10 2 10 8

(Jhaux-de-Fonds 14 2 0 3 11 l

St. Gallen 12 1 0 2 17 7

Zürich. 11 0 2 1 13 4

Luzern 12 0 2 1 18 0
I Bern 6 0 4 2 10 2

Neuchätel 11 0 2 1 8 8
1

Genf 8 0 1 5 6 4

Lausanne 9 0 0 7 3 o

1 Montreux 5 0 0 6 8 0

Sion 3 0 0 9 4 7

Chur 6 0 4 1 17 2

Engelberg 16 1 18 1 21 1

Davos 9 7 2 3 19 3

| Rigi-Kulm 13 9 22 2 17 11

Lugano 7 0 0 12 8 8

Sonnensoheindauer in Stunden: Zürich 93, Basel
1Ü4, Chaux-de-Fonds 116, Bern 93, Genf 167, Mon¬

treux 86. Lugano 172, Davos 117

«N **r. fT ~ !*rZeugnisse
vervielfältig' mir Schreibtisch.
umgeben-1 in allen Weltsprachen

auf feinstem U« berse«-
papier, billig:«t. Muster und
Preisliste gratis.

Photographien
Gröds-* 4X6 cm gummiert nach,
jetler Original-Photographie in
tadellos scharfer Ausfuhrung.
»i Stlle.k 1.20, 30 Stück 1.40 M.
Muster gratis. (1653)

Emil Metilhorii, Dresden 1", Johannesstrasse 19.

onnefeldtsThee
von Sanatorien & Kurhäusern

seiner Bekommlichkeitwecen bevorzugt.

Sendungen von Fr.20— an..Franco u.zoUfrej'.'
Thee-Jmport J. TRonnefeldt- Fra n kfürtlM.

Das flollkominenste auf diesem Geb et ~ Aufomafische ^Telefonzentralen
Privat-Telefon-GesellschaftA.-G., Basel,Zürich,Lausanne I

Absolut hBtriehssichBrin d. Praxis bewährt

Die Hotel-Reklame
erfordert eine nicht geringe Kenntnis
der zu Gebole stehenden Publikalions-
möglichkeiten lind eine beträchtliche
Erfahrung in der zweckmässigen
Anwendung der verfügbaren Mittel. Eine
durchdacht angelegte Reklame erspart
nutzlose Ausgaben. — Es

Isi eine Vertrauenssache
von wem man sich bei Vergehung seiner
Anzeigen-Aufträge beraten lässt. Unsere
Firma hat sich dem Schweizer Hotelier-
Verein gegenüber verpflichte!, sich jedem
seiner Mitglieder mit ihrem auf
langjährigen Erfahrungen beruhenden Rat in
allen Insertionsangelegenheiten kostenfrei

zur Verfügung zu stellen. Alsgrössle
und leistungsfähigste Annoncen-Expedition

sindwir in der Lage, jedem Inserenten
die grösstmöglichenVorteile zuzuwenden

Annoncen - Expedition

Rudolf Mosse, Zürich
Alleinige Konzessionärin des in- und ausländischen
Propagandadiensles des Schweizer Hotelier-Vereins.

<acDac3ic=>ioaoioicDic=>acDac3BOB(=>ac3B

Anleitung zur ameiikanischen BiHung
(verbunden mit Jahresabschluss. Küche- u. [{eller-Kon-
trolle usw.), wie solche von mittleren u. kleinern Hotels
u. Pensionen einfach und praktisch angelegt wird. Kurs
"von 5 bis 6 Tagen. Referenzen. (1393)

F. Vogel, (gew. Hotelbuchhalter.)
(Propr.) Pension Friedau, Luzern.

lO CD CD B CD CD CD CD CD CD CD CD CD I CD

On cherche pour la saison d'hiver, dans
un holel de montagne:

I gouvernante-volontaire,
1 femme de chambreparlantfrang. et anglais,
1 portler d'6tage-volontaire,
1 cuisiniere ä cafe, i
i casserolier,
1 laveuse de linge.

Adresser offres et copies de certifieats ä M.
O. W. Bosset, directeur de l'Hotel Belvedere, Clie-
sieres, ä Avenches (Vaud). (itssj

ZENTRALHEIZUNGEN
e rste

NoeruE Zet7tralbei2ur?gspabrik
LUZERN.

Empfehle mich den Herren Hoteliers bestens
zum Bezug von sämtlichen Pasteten wie

Qänseleber, Wild etc.

Getriiffelte Gänseleberwurst und Golatine

Kataloge stehen gerne zu Diensten. U752)

Emil Wild, GänselebErpastetenfabriii, St. Gallen
Marktgasse. — Telegramm-Adresse: Wildeimer.

Pffaff

sind für den Hotelbetrieb fast unentbehrlich: da dieselben zum Stopfen seit Jahrzehnten die
vorzüglichsten. Jedes Mädchen hat in einigen Minuten das Stopfen auf der Pfaffmaschine
erlernt. Ein Moment und die Maschine ist zum Stopfen fertig und umgekehrt kann sofort
wieder genäht werden. Prima Zeugnisse von erstklassigen Hotels zur Verfügung.
Frankolieferung (auch auf Probe). Gratis-Unterricht.

s
Alleinverkauf für Luzern und Umgebung bei: 1737

J. Brügger-Honauer, MUhienpiatz, Luzern
TELEPHON 1273

lBUCH FÜHRUNG
Ordnen u.jVctchtftiqen
•in Rückitdrul geraten

Buchführungen
tmridüanq d.amerik.
Buchhaltung m.Qeheimbuch. I

lMcheeexpebti6eri.l\evwmn l
/JJiianzen. .Komme überall tun. I

ljbM fMcheiexperte

^-^hzerstT. 15.Teleto£gg

(üe 2445

I, c :m3

Fribou rg.
" •••<>••••« ••••<*••••

{-MdB Hotel i
o mit Jahresbe rieb, in Kan- «
® tonshaupisiaili,p"rsofoit •
•zu verpachten.*
• Da« modernste u. schönste •
J Haus auf dem Platze. J
• Event. Beteiligung von 0
<9 tüchtigem Fachmann er- •
2 wünscht, der die Leitung *
v seihständig übernehmen 0• würde. (16921 0• Off rten unter Chiffre*
2 Z. B. 2977 befördert die 0• Annoncen - Exp. Rudolf®• Mosse, Zürich. 2
•••••••••••••••••••

im Hotelbetrieb und
sämtlichen Bureauarbeiten bewandert,

findet bei guter Bezahlung

auf Mitte April 1913

Engagement. — Gell. Offert,
mit Zeugnisabschriften an
E. Muggli - Isler, Zürich

Bücherexperte. (1707)

Schwei1 versilberte Besteche
auf la. harter, weisser Unterlage, Silberauflage auf

jedem Stüok durch Stempel garantiert. Verlangen

Sie, bitte, reich illustr. Katalog. Für grössere

Lieferungen Spezialpreise 1 (4891 V

l Leitlit-Mayer 8 to., Luzern, Kurplatz ro. 64

HotelVerkauf
Eingetretener Familienverhältnisse halber

ist das bestrenommierte

Hotel „Tödi", Truns
(Bündner Oberland)

mit Stallungen, Hotelinventar, Obst- und
Gemüsegarten, sowie kleiner Landwirtschaft
um die Summe von

Fr. 47,000
per sofort zu verkaufen, eventuell zu
verpachten. Auf Wunsch kann bei
entsprechender Reduktion oder Erhöhung der
Kaufsumme mehr oder weniger Landwirtschaft

dazu gegeben werden. Sehr günstige
Zahlungsbedingungen.

Truns, 1. November 1912.

Familie Giger, Truns.(1744)

est demunde de suite pour un hotel par actions de la
Suisse frangaise. Hotel de 80 chambres, ouvert toute
1'annee, siation d'eie et d'hiver. „

Doit correspondre correctement en frangais, anglais
et allemand et aider ä la reception. Comptabilite ame-
ricaine. Machine ä ecrire. Preference accordee ä quel-
qu'un qui pourrait s'interesser par la suite. (Zag.B ico7)

Öftres sous chiflre B. T. 1007, ä Rud Mosse, Bale.

Uhneiuverlässiae

Buchführung
keine Uebersicht!

•/ :' Amerikanisches System.
Ncucinrlchlen und Nachtragen der Bücher;'('M.;

^Abschlüsse, Revisionen, Ordnen vernach».
lässigter Buchhaltungen. Erste Reterensen. 'v

Al&ertine Bär, EEiEiLlE Zürich II.
Komme auch nach auswärts.
.Sämtliche)-vorrätig»;/-.:;

Mdereceptlon Direktor
Sü ideutscher, 28 Jahre, tüchtiger, energischer Fachmann,
gel. Kellner, vier Hauptsprachen, mit prima Referenzen
allererster H>u«er, sucht Engagement. (1753)

Gefl. Offerten unter M. V. 3120 an Rudolf Mosse, München.



BILLARDS MORGENTHlilR ÄBERN-ZURlCH MAILAND I
Günstige Br zugrquelle von

Tomaten-Konserce
(doppelt konzentriert)

Ia italien. Reis S

extra

Alberto Fusi
Tel. 3587 Zürich. Tel. 3587

tonus IU WIKIDR-D0UY1B
tign« ue-a-rvie par ue splendides
KaquebotskTurbmes parmllesquels
j 'Jan Breydel' et le 'Pieter DeConingk'

l«s plus rapides paquebots faisanr le
serr.ei'tre PAngle* erre el le < 'ontin.
et la 'Princesse Elisabeth' qui detint
longtemps le record mondial de la
vitesse. Tdldgra pbie Marconi et ser
rice postal k bora de chnque paque-
bot. Pour renßeignements etgui-ies
gratuirs s'adresser a i'Agence des
Cheminsdefer de I'Etat Bilge, St-W-
b&ngraben 1, Bftle. (353

+ hygienische
Bedarfsartikel und fiummiwaren

in bekannt erosster Auswahl. Spe-
zia marke „Chan^cier" Ia. per Dtsd.
Fr. 5.5 J. Preisliste mit HU Abbildung,
gratis und franko verschi. (I4z7)

Sanitätshaus B. Hübscher»
Seeteldstr. 9"*, Zürich V.

Gegen
Bleichsuclil und Blutarmut

hat sioli seit 30 Jahren
vorzügliob bewährt:

Winkler's Elsen - Essenz

von Aerzten empfohlen.
Erhältl-ch in allen

Apotheken. Hauptdepot:
Hinkler l Co., Ru:sihon

(Zürich). (569)

Jtotel-VerKaiif
Zu verkaufen in grösserer

Ortschaft am Bodensee ein
neues, gut eingeführt es R' isen-
dqn- und Passanten-Ho.tel mit
36 Betten, komfortab>-l
eingerichtet, grosses Re.taurantmit
prächtigem Garten. Frequenz
na,' hweisbar. — Offerten von
zahlungskräftigem Käufer unt.
Z. F. 2681 a die Annoncen-
Exp. Rudolf Mosse, Zürich. ci66i)

Gealchte grüne Weinflaschen
il /„ un<l "/1, l.ite Inhalt
offeriert das Flasehendepöt

A. Vdg Ii & Co. Zürich V,

Telephon 128L (15 2)

Winter-Eier
sind garantiert bei Verfütterung von
„Argovia" Fuitr Enormer
Verbrauch. Höchst« Leistung Vor und
nach d r Mauser besonders
empfehlenswert. U«ber V* Million Pfund
Umsatz. Katalog gratis una franko.
Einen** g osh« Zuelita »talt. (J553,

Pf.ul Siähelhi nArgoviau Aarau.

Liefern: (U99)

Tafeläpfel
TafelMrnen
und Gemüse

laut Preisliste.
Rieter 8 Maron, Ffäfa.

Zürcher &Zollikofer
ätamine

Hotel-2 Restaurant

Buchführung t<3

Amerikanisches System Frisch.
Lehr« amerikanische Buchführung
nach meinem bewährten System durch
Unterrichtsbriefe. Hundert** ron
Anerkennungssebreiben. Garantiere für
den Erfolg. Verlangen Sie
Gratisprospekt. Prima Referenzen. Richte
auch selbst in Hotels und Restaurants

Buchführung ein. Ordne
vernachlässigte Bücher. Gehe auch nach
auswärtB.

Alle Geschäftsbücher für
Hotels auf Lager.

H. Frisch, Zürich I
Bücherexperte (1)

]tizza£a3ella
A ceder pour cause de maladie,

bei HUtel meublö,

plein c»ntre, quartier favori dfs
6ti angers, 60 nuinöros dout 40
avec toilette, eau chaude et froide,
tlianft.'tge c ntral, parquets,
lumiere electrique, salFs de
baiu ä rhaqne etagp. Lift. B6u6-
fices prouves fr. 20 000 par saieon.
Facil. ä personne du metier. Prix
fr. 115,000. Ecrire ä (1719)

M. Garabello, 47, an. de la Care, Nice.

A cEder
en pleine prosp6rit<j, dans un
pays trös favorable, sain et
pittoresque (1742)

tulle "V f guipure
(72)

ST-GALL.

| Hotel- |
; fachbücher •
• hezielten Sie am besten •
9 durch die •
| siweii«. bltMWIn; •
: f. Müller-Hieler. Luiem •
9 vorm. H. Bieder-Muth 9
S Man verlange geil. •
S Katalog. (U72) 9
nimm»—»—•»?

HOTEL
compose de trois maisocs,
100 lits, jardin, pare de 16

hectares, ferme exploit^e de
30 hectares. Renscignements
sous chiffre KM 3301 ä
Rudolf Mosse, Cologne.

für Hand- oder Kraftbetrieb, mit und
ohne Aufstellung ernes Dampfkessels
(Hochdru k oder Niederdruck), sowie
Desinfektionsanlagen etc. liefert seitjahr-
zehnten in erstklassiger Ausführung

forflEU IDaliherei-IMihinenfabrili
Rum|[Mfiammßr,ForB-Lauritz

Filiale: Berlin S. W. 48, Friedrichstr. 235

„«.Musterlager in Zürich, Volkmarstrasse 9.

- Vertreter:
Gersbach & Cie.,

Sihlhofstrasse 9, Zürich I. ;i564)
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KANALSCHUTZ
oooooooooooo
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Kostenlose Reinhaltung
von Abwasserleitungen in Hotels,
Restaurants, Anstalten, Metzgerei-
; : betrieben, Schlachthöfen : :

Bedingungen zu erfahren durch:
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Kanal-Genossenschaft
ZÜRICH III

OODD
ODOO
oooooooo
CK

(1616) DOOO
OOOO
oooo

ODO
OOOO

DO
OO
OD
OO
OO
OO
OD
OO
OO
DP
UP

OD
OD

OO
OD
OO
ilO
OO
OO
OO
OO
OO
OO
OO
OO
OOoDO
r O
OO
OO
OO
DO
OO
DO

DDOOOOOOOOOOPOOOOOaODDPOOaOODOOOOPOOOODOOOOOOOOOOOODr OODOODOO
oooaaopooaoooooooDoooooooooaoooooooooooPDooooooooopooooooooao

ERSTE
ÖSTERREICHISCHE^

rAKTI EN6 ESELLSCHAFT^
ZUR EPZECJCiCJNCk VON
KOBELN AUS

R5EBOGENEM HOLZE
Q.ACOB*JOSEF
KOMMWIEN

BASEL
1EON HARDSTR.NS9-K
iNEBENoHRMUSIKSUIULEi
1 EINRICHTUNGEN FUR|
.HOTELS- CAFE-RESTAUJ

RANTS-THEATER
kUND KONZERTSÄLE^

GEBRAUCHS«
UND LUXUS-

AUEI
RTL

ZU BEZIEHEN DURCH DIE BEDEUTENSTEN
M0BELMAGA7INE DER SCHWEIZ SOWIE ALLE
FIRMEM DER HOTEL-BEDARFSARTIKEL-BRANCHE

im. Ii (9

Altrenommiertes jtotel
zu verkaufen (1700)

in grosser Fremdenstadt der Schweiz. 150 B°tten.
Parkanlagen von 36.000 qm., wovon ein Teil für
Villenbauten verkauft werden kann. — Offerten unter Chiffre
Z. K. 3035 an die Annoncen-Exp. Rudolf Mosse, Zürich.

Hirsch Felchlin Sclmiyz.

|s KIRSCH
(Spezialität) (417)

Telegramme: Kirschfelchlin.
Goldene Medaillen:

Genf, Paris, Lüttich, St. Petersburg.

i Omnibus d'jtltel l
J ä vendre Fr. 12,000 |j
5 de suite, 12 places, 24 HP, de Dion-Bouton. gS'adresser ä (looo) «® Grivel Automobil Lucerne. g
BBREDEBBBDBEBEEBBBBB

Schwabenkäfer
Pulver J. Siauve

3, Place Bolvin, 3, S«. Etlenne (France)
Difses Prmlukt r-mtehtet sicher alle Sehwahen-
'küfer (und deren Eier), wie gross auch deren Ver¬

breitung sei. Ue 2362

Leichter, gefahrloser Gebrauch.
Mehr als 2000 Referenmn von Hotels, die nseh Ge-

brauch völlige Vernichtung bezeugen.

Preis: 1 kg.Fr.8.-; 2 kg.Fr.14.-; 3kg. Fr. ÄO.-; 6kg
Blattes Cancrelats

Fr. 38.-

Meyer's echte Freiburgcp Brezeln und Bierstengel
zu Bier, Wein und Käse, monatelang haltbar

600 Stück Brezeln Fr. 9.50 | frko. verz. gegen Nach-

1200 Bierstengel „10.— I nähmeinneri'.d.Schweiz

Freib. Brezelfabr. Fr. Meyer-Marthe, Freiburg, Brelsg. S.

SWISS CHAMPAGNE

ZgBOUVIER FRERES
NEUCHATEL

Doux - Ml-see - Dry - Extra-dry
IIIZI

Brut.

1512)

Hofn,«*»i
Versznfrärirerei

'••F7r
*.V»Ä

Tel. 910 Zürich-Albisrieden Tel. 910

Massenanzucht in Gruppen- und Balkonpflanzen
Blühende Topfpflanzen und Palmen

Epheuwände u. a Dekorationspflanzen, besonders

Lorbeerkronen und Pyramiden.
Auf Wunsch bereitwilligst SpezialOfferten.

Hotel 1. Ranges
bei Vevey, auf einer Anhöhe mit wunderbarer Aussiebt

zu verkaufen
wegen Aufgabe des Geschäfis und Rückzug ins Privatleben.

Reingewinn der leizten 4 .Ldire Fr. 110.000

Preis Fr. 460,000.—. Anzahlung Fr. 30,000-100.000
(mit nur Fr. 160,000 beladet). O«3)

Offerten an Barfuss, Moserstrasse 23, Bern.

CACAO DEJONG
Seit über ICO Jahren anerkannt

erste holländische Marke. ::
Gegründet 1790

Garantiert rein, leicht löslich, nahrhaft und
billig, da sehr ergiebig, feinstes Aroma.

Höchste Auszeichnungen. (935)

Vertreter: Paul Widemann, Zürich II.

(Hotel-Betrieb, Korrespondenz, Weinkunde, American drinks,,
Kochbücher, etc.)

können schnellstens bezogen werden duroh die

Buchhandlung Aumaitre & Cie.,.

ii;,y Cour-Lausanne (Schweiz).
SpezialVerzeichnis von Hotel-Fachwerken gratis.

A louer de suite ou date ä convenir

l'Hötel des Families
au centre de la ville de Lausanne, batiment neuf,
comprenant 34 chambres aveo 50 lits, une graude
salle ä manger pour restaurant public, salon, bureau,
chambr- du personn-d, 4 chambres de bains, ouisino
avec office et ses döpendances. Ascetiseur. Lustrerie
ölectrique. Chauffage central. Buanderie, eto., etc.
Co> fori moderne. Prix moudr e. < 705)

Eventuellement l'hütel pourrait §tre louör entibrement meublb.

Pour renseignements et trai'er s'adresser ä M. Eng.
Failletliiz, g^rant, 3, Rue Pichard, ä LauNinine.

a) Ein Hotel II. Ranges, mit Sommer-
und Winterbetrieb.

b) Em Pensionshaus, modern eingerichtet.
c) Einige Bauplätze in günstiger Lage.

Auskunft erteilt das Bureau J. Cantieni,
St. Moritz. (i6«3)

Sommer-Saison 1913..
(Schweizer), sehr I licht ig,,
mit piima Referenzen,,
sucht sich für nächstark
Sommer zu verändern.

Offerten unter Clrffre Z. C. 2603 an die Annoncen-Exped.
Rudo'f Messe, Zürich. 648)

Ghef de cuisine

für radikale

Ungeziefer
Ausrottuns

3. Diezi
luzern
Zährlngerstr. 9.

Total-Yeitilgung von Ratten, Mäusen, Schwabenkäfern.
Wanzen, Ameisen etc. durch meiup Radikal-MittM.
Konkurrenzloses V erfahren ohne jede Besoliä ligut g von
Tapeten oder Möbeln. Weitgehendste sehriftl Garantie.
Billigste Berechnung, grösste Diskretion. Pr ma
Referenzen aus der ganzen Schweiz und der Riviera. Jeder
Seodung hegt ein Garantieschein sowie Zeuirniskopien
hei. Auf Wunsoh Reinigui g durch meine Fachleute.
Versand meiner Piäparate in 0 iginal-Do-en. Speziell
fUr die Herren Hoteliers führe Ich einen patent. Spezlal-Des-
infektionsapparat zur Ausrottung von Krankheitsbazillen, sowie
auch von sämtlichem Ungeziefer. Vorführung gratis. (i7..9i

Zu kaufen gesucht
ein englisches Billard

und eine amerikanische Bar
entweder neu od'T ganz gut erhalten, per haldigst.

Offelten und Photographien o ler Zeichnungen un'er
Chiffre Z. U. 3270 an die Annoncen-Expedition Rudolf
Mosse, Zürich. (1723 .vt G.

Schmierautomat für
Fahrstuhlschienen .HELIOS'
Gefahrlos. ' '*

Schmutzfrei.

Kein«
Betriebsunterbrechung.

Ersparnis an
Ze t u. Kosten

Einfache
Konstruktion.

I,eiehteMontage

Einfachste
Bedienung.

„Modell D 4 «hn« Anschläge.

Beriitt ia Bi!riibt bii
lolgmdiflH.lili:

Uot«l Gl«ek»>n-
hof, ' ürieh

Hotel «tu La«,
8t. Moritz

Hotel 8an»tz.
Pontresina

Palnce Hot-i,
Ponfreflna

Hot-1 .IiingfrHU,
Int«r ak«-n

Hot«l Matien-
hof, lut«r «ken1

Hotel Löwen,
B«rn

Hot«! Wnldstät-
terhof, Brnun«n

„Helios"VertriebsgesGllscfiaft auto-

matisctier Werappaiate
Berlin W. 9, Pots ami r«na«-e 1.

G. m.

k. L
(1736)
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MUaiUMIIH
Die HH. Prinzipale sind gebeten, eingehende Olferten baldmöglichst zu erledigen und Rücksendungen zu
frankieren. Die HH. Angestellten sind gebeten, ihren Offerten Rückporto beizulegen, nur unaufgezogene
Photographien zu verwenden und Originalzeugnisse als eingeschriebene Geschäftspapiere zu versenden.
Ueber allfällige Anfragen betreffend Chiffre-Inserate kann eine Auskunft prinzipiell nicht erteilt werden.

MM. les patrons sont prids de liquider les offres repues le plutöt possible et d'affranchir toute correspondence
y relative. MM. les employes sont prids de joindre aux offres les frais de port, de ne se servir que de
photographies non-montdes et d'expddier des certificats originaux comme papiers d'affaire recommandds.
Ii ne pourra 6tre tenu compte des demandes d'informations concernant les annonces sous chiflres.

Offene Stellen * Emplois vaconts

Fflr Inserate Mitglieder Nichtmitglleder
bis zu 8 Zeilen 8p...» «it u" Unur O""

werden berechnet
Erstmalige Insertion Fr. 2.— Fr. 3.— i*
Jede ununterbroch.Wiederhol. » 1.— • „ 2J>0 3,—

Mehrzellen werden bei der erstmaligen Insertion mit je 50 Cts. und
bei Wiederholungen mit Je 25 Cts. Zuschlag berechnet.

Die Spesen für Beförderung eingehender Offerten sind in den
Freisen für Nichtmitglleder inbegriffen.

Belegnummern werden nur an Nichtabonnenten und nur nach
der ersten Insertion verabfolgt.

Calsslöre. On demande potir nn grand hotel de ia Suisse
romand« une calssiöre, de preference Suisse fran^aise, parlant

lea trois langues. bien recommandöe, ayant döjä oceupd etnploi
analogue et pouvant en fournir des prenres de cupac'te. Salaire
fr 100 par niois, plus entretlen et blanehissflg«. S'adresser avec
references et phuto sous Chiffre H 4907 a Haasensteln & Vogler,
Berne. (650)

Chef de culslne, tüchtiger, gesucht auf Frühling 1913. GtH.
Offerten an Pension Felsberg, Luzern. (5716) 4

Chef de cuisine est demande pour le 1er decembre danß
hötel de 100 Uta. Place a l'annöe. Prlere de faire offres ac-

coinpagnees de bons eertltlcats. Joindre pretentions et photo.
Grand Hötel Chäteau Bellevue, Sierre (Valais). (5712)

Chef de culslne, tüchtiger, sparsamer, in erstkl. Fremden«
hotel (50 Bet'en), für Jahresstelle gesucht. Zeugniskopien u

SaiUraiiHprücho erbeten. Chifire 5726

Controleur ~ d'öconomat (Provisions-Kontroleur) für an¬
fangs Dezember gesucht in erstkl. Ilotel der Schweiz. Jahres-

stello. Boworher muss gründliche Kenntnisse der sämt-1. "Waren
besitzen und au eh In der ksufm. Berechnung des Küchenverkehrs
durchaus bewandert und erfahren sein. Täglich detaillierte
Rapporte über den ganzen wirtschaftlichen Verkehr erfordert. Gute
Bezahlung. — Offerten mit Zeugn., Referenzen u. Photo erbeten.

Chiffre 5688

rMatfengOuvernante. Gesucht per ca. 15. März in grosses,
HL ersikl. Hotel in I,uzern, eine durchaus tüchtige und erfahrene
Ktngergouverminte. Dieselbe muss absolut selbstilndig und durch
uipl durch erfahren sem, ebenso nettes Benehmen mit den Fremden

liabmi. Vorwiegend englische Clientele. Saisondauer 8
Monate. Gute Bezahlung. Chiffre 5713

Etagentfouvernante, tüchtige, energische, gesucht mit Ein¬
tritt Ende November. Kenntnis der italienischen Sprache

notwendig Offerten mit Gclialtsansprüchen au Grand Hötel Bavaria,
Roma. (5714)

Fllle d'öconomat, jeune, est demamlee pour de suite. 70 fr.
par ino's. Knvuyer röferenets. et photo au Grand Hötel du

Vösuvo, Naples. (5703)

Gesucht in Hotel I. Ranges des Ober-Engadin: eine
Gouvernante für Etagen und Office, Gehalt Fr. 80, Eintritt

1. Dezember; elno II. Llngöre, Gehalt Kr. 40, Eintritt 1. Dez.;
eine Restauratlonstocnter welche die Bar mit zu besorgen
hat, englis lie Sprachkenntnlsso erforderlich; ein Argentler,
Gehalt Fr. 70. Zeugnisabschriften und Photo erbeten. Ch. 5704

Gesucht in erstkl. Hotel, mit Eintritt vom 10. bis Ende Dez.:
mehrere Serviertöchter und Zimmermädchen, engl,

sprechende bevorzugt; Barmaid; Hallen- u Zimmerkellner;
Oberkellner; Stütze für Etagengouvernante;

Nachtwächter (nicht Nachtoonei rge), möglichst englisch
sprechend: Llng&re; Junge Mädchen in L ngerie Küche;
HJlfskafreekochln; Silber- u. Messerputzer; Cas-
seroller; Glätterin u.a. ui. Ausfuhr!. Offerten mit Zeugniskopien,

Photo, Altersangabc und Retourmarko an Postfach 14320,
Wengen. (5717)

Gesucht zum baldigen Eintritt, in Jahresstelle: 1 jüngerer,
arbeitskundiger Casseroller, vertraut mit Zentralheizung,

SalUr Fr. 50-55 pro Monat; 1 Personalzimmermädchen«
das zugleich dio Teller mit zu waschrn hat, Salär Fr. 25 pro
Monat; 1 junger, williger Offlcebursche, Salilr Fr. 25 p. Monat.
Offerten mit Zeugniskopien und Fliuto an Direktion Hotel Eden,
Lausanno. (5724)

Kasslerln (II.) oder Bureauvolontärln in ein Hotel
1. Hanges der Ostsehweiz gesucht, welche sicher im Rechnen

ist, gtito Handschrift und Vorkenntnisse in der lloteibuchführung
besitzt. Photo und Zeugnisse erbeten. Chiffre 5709

Kochlehrling gesucht für'erstkl. Passantenhotel der franz.
Schweiz. Eintritt Bofort. '•*} Chiffre 5723

Kochvolontär gesucht in Hotel I Ranges der franz. Schweiz.
Eiutiitt bald. Zeugniskopten, Photo und Altersanuabe

erboten. Chiffre 5715

Mechaniker» durchaus tüchtiger nnd zuverlässiger, vollstän¬
dig vertraut mit Betrieb und Wartung von Dieselmotor, per

1 Dezember gesucht. Offerten mit Angabe der Gehaltsarsprüche
(Station frei-, Zeugnisabschriften und Photo an Dir. H. Schiagenhauff,

Palace Ilotel, Maloja (Engadin). (57^6)

Oberkellner (I.) Grand Hotel der franz. Schweiz sucht
tüchtigen, energischen I. Oberkellner Gute Jahresstelle.

Zeugniskoplen, Photo und Aitorsangahe erbeten. Chiffre 5718

Oberkellner (II.) pro Saison 1913 in grösseres Haus gesucht,
d»m speziell der Restaurant- und tl part-Servlo« Ubertragen

ist. Routinierte, energische junge Deute, mit sehr guten Kenntnissen

in Service, Küche und Sprachen und guten Umgangsformen
wollen sioh melden. Chiffre 5728

On demande pour de suite dans Grand Hotel: 1 Gouvernante
d'ötage» parlant ies 3 langues; 1 bon cavlste;

1 llngere, sachant bleu coudre ot repriser h la machine; plu-
sleurs aldes-femmes de chambre. Envoyer copies de
certlticatB, photo et pretentions. Chiffre 5725

Portler d'gtage, beider Sprachen mächt:g, zum sofortigen
Eintritt gesucht. Offerten nebst Zeugnissen und Photo an

Grand Hötel de Menton et du Midi, Menton. (5719;

Secrötalre-calssler-alde ä la reception, jeune, par¬
lant et correspondant en anglais et ailemand et assez bien le

frangais (pent se perfeetionner paifaltement dans la langue fran-
galse), est demandd pour la France, ville de saison. Pia-e ä l'an-
nee. Doit avoir fait le soinmelier. Eciire en donnant pretentions
do salaire. Chiffre 5722

Secretaire-volontalre est demande. Bonne occasion pour
apprendro ia röception et autres branches du metier. Gages

solon capaeitds en did. S'adresser ä. PHötel Tortoni, Place Gam-
betta, Le Havre. (5721)

Sekretärin In grösseres Hotel nach Raunz für Saison 1913
gesucht. Muss amerikun. Buchführung selbständig führen,

der Hauptsprnchen gewachsen sein und feine Umgangsformen
haben. Nur gut präsentierende, jüngere Kraft wird berücksichtigt.

Zeugniskopten, Photo und Angabe der Lohnanspr. erbeten.
Chiffre 5727

Zimmermädchen. Gesucht in allerorstkl. Hotel in Tirol
ein tUchtl.es, sprachkundiges Zimmermädchen, das schon iu

erstkl. Häusern gearbeitet hat. Chiffre 5720

RStEllengesuche-OemandES displaces

Schweiz Ausland
Erstmalige Insertion (bis zu 6 Zeilen). Fr. 2,— Fr. 2J0
Jede ununterbrochene Wiederholung 1.— n 1.50
Die Spesen Itlr Beförderung eingehender Olferten sind in

obigen Preisen inbegriffen.
Postmarken werden an Zahlungsstatt nicht
angenommen. — Vorausbezahlung erforderlich.
Kostenfreie Einzahlung In der Schweiz an

Postcheckbureau V Konto 85. Ausland per Mandat.
Nachbestellungen ist die Inserat-Chiffre beizufügen.
Belegnummern werden nur an Nichtabonnenten und nur

nach der ersten Insertion verabfolgt.

i i i lamaBNimaHaanauBNB! •

Durenuvolontär. Sekretär, 26 Jahre, Deutseher, mit allen
u» ureatl!Krl"tlten vprtraut, Vorkenntnisse der frans. Sprache,Mioht Melle als Bureau- oder Kellnervolontär im franz. Sprach-

gi biet, um sich In der franz. Sprache weiter auszubilden Zur Zeitin erstkl. Hotel als Sekretär tätig. Gute Zeugnisse und Refe-
reD,t>n- Chiffre 637

R w m
1 7* Pr®aentlerend. deutseh, franz. u. etwasLJ engilhch, nut Führung d»»s Journals vollständig rtrauKenntnisse des Maschinenschreibens und der Stenographie, sucht

Engagement. Eintritt nach Neujahr. Referenzen und Zeugnissezu Diensten. chiflr£ 809

Bureoufräuleln, sprachkundig, Maschinenschrelberin, mit
Kenntnis der Stenographie und Hotelbuchhaltung, sucht Stelle

in Hotelbureau. Beste Referenzen. Chiffre 811

Bureaufräuleln. Tochter, 20 Jahre, der 4 Hauptsprachen in
Wort und Sehr ft mächtig, sucht Stelle in Hotel neb*n

Gouvernante oder auf Bureau. Bescheidene Ansprüche. Chiffre 838

Bureauvolontär» Absolvent einer österreichischen und einer
schweizer. Hotelschule <l3/4 Jahre), In allen Bureauarbeiten,

hauptsächlich Hoteljournal und kaufm. Buchhaltung versiert, mit
praktischen Kenntnissen im Tafelservice, sucht, um seine Kenntnisse

in der franz. Sprache zu erweitern, per 1. Januar Engagement

In der franz. Schweiz oder in Frankreich. Chifire 832

Bureau- und Warenkontrolleur-Volontär. Junger,
energischer, seriöser, gewissenhafter Deutschschweizer, der

4 Hauptsprachen mächtig, gel. Kellner und Sekretär, sucht per
sofort Stelle um sich Warenkenntnisse aneignen zu können.

Chiffre 831

Bureauvolontärln. Sekretärin-Kassierin, 26 Jahre, deutsch,
franz. und engl, perfekt, in Hotelbuchführung und Maschinenschreiben

unterlichtet, sucht Stelle auf 1. Dezember. Prima
Referenzen. Chiffre 808

Chef de reception, Schweizer, 30 Jahre, sprachenkundig,
gewandter Korrespondent und Maschinenschreiber BU'*ht

Winter- oder Jahresstelle als Chef de reception oder Kassierer.
Beste Referenzen des In- und Auslandes. Chiffre 718

Chef de röceptlon-DIrektor, Süddeutscher, 30 Jahre, der
die HotOlkanier« von Grund' auf durchgemacht hat, der

Hauptsprachen mächtig, tüchtig und zuverlässig, mit guten
Verbindungen, seit Jahren in basten Hotels (auch Wintersportplätzen)
der Schweiz tätig, sucht Saison- oder Jahresstelle. Beste
Referenzen. Chiffre 715

Chef de röception - Kassier -1. Sekretär, tüchtiger,
seriöser Fachmann, Schweizer, die 4 Hauptsprachen pe'fekt

beherrschend, sucht Winter- oder JahreBengagement. Beste
Referenzen und Kaution zur Verfügung. Chiffre 752

Chef de reception-Kassier-Sekretär-Stelle sucht
Schweizer, 28 Jahre, gel. Kellner, Korrespondent in den vier

HauptBprachen. Chiffre 785

Chef de röceptlon oder I. Sekretär-Kassler, seit
mehreren Jahren in dieser Eigenschaft tätig, sehr energisch,

äusserst gewissenhaft und treu, der 4 Hauptspiachen mächtig,
mit nur ersten Referenzen, sucht passendes Engagement. Ch. 839

Directrice. Mehrjährig« Leiterin eines Sommergeschäftes
würde für 2—3 Monate Vertrauenßstelle in einem Winter-

bporthotel annehmen. Beste Referenzen. Chiffre 672

Directrice, durchaus tüchtig und erfahren in allen Zweigen
des Hoteibetriebes, 4 Hauptsprachen, bilauzfähig, gewandt in

Reception, gegenwärtig in leitender Stellung tätig, sucht sich zu
veiänderu. Piima Zeugnisse. Chiffre 605

Directrice Jüngere und geschäftstüchtige, kaufmännisch
gebildet, in allen Zweigen des Hotelfaches erfahren, der vier

Hauptsprachen mächtig, sucht Vertrauensstelle als Directrice oder
Sekretärin. Beste Refcrenzt-n. Chiffre 661

Direktor. Deutscher, 30 Jahre, der 3 Hauptsprachen mächtig,
Koch, Kellner und Sekretär gewesen und seit 4 Jahren als

Direktor erstkl. Häuser mit Erfolg tätig, sucht Engagement.
Saison oder Jahresstelle. Prima Referenzen. ' Chiffre 332

Direktor-Chef de reception, Schweizer, 35 Jahre, ledig,
4 Hauptsprachen perfekt, tüchtige'*, energischer, selbständiger

Fachmann, sucht Engagement. Auf Wunsch hohe Kaution. Beste
Referenzen. Chiffre 753

Secretaire. Demoiselle, an courant de la partie, cherche
Ritnation comme secre'airo ou gouvernaute-dlrectrice. Connait

comptabllite americaine, parle et ecrlt le frangals, Pallemand et
P&Dglais. Offres ä Mile. J. Belotti, Länggasstrasse 6Sc, Berne. (740)

SecrCtaire-calssier. Le secretaire de l'Bötel Royal ä
Oncby cherche place analogue. Station d'hiver pre'erd«.

Disponible ä partir du 20 decembre. Chiffre 802

Secretaire (ler)-calssler, Ailemand. 25 ans. parlant les
3 langues ä fond, ayant travailie depuis 10 ans dans les dif-

ferentes branches d'hötel, « horche p'a< e de saison ou ä l'annöe.
Ecrire ä R. Spreter, Hötel Richemoud. Geneve. (766)

Sekretär, Schweizer, 21.Jahre, deutseh, franz. und englisch,
sucht Stelle. B werber ist auch in der kaufm. Buchhaltung

sowie Korrespondenz sehr gut bewandert. Chiffre 789

Sekretär (II.), Schweizer, 23 Jahre, 3 Hauptsprachen in Wort
und Schrift, Absolvent eines ganzen Kurses an der Schweiz.

Hotelfachschule, sucht passendes Engagement. Zurzeit IL Sekretär
in erstki. Saisonbetrieb an den italien. Seen. Chiffre 821

Sekretär (II) event. Sekretär-Volontär, tüchtiger, Schweizer,
22 Ja' re, Deutsch, Französisch und Englisch in Wort und

Schrift, Stenograph und Maschinenschreiber, gelernter Koch und
Kellner, sucht Stelle. Eintritt nach Belieben. Chiffre 727

Sekretär-Kassler-Buchhalter-Chef oder Aide de
reception, in erstkl Hause am Vi'*rwaldstättersee als

I. Caissier Compta' le tätg gewesen, mit vorausgegangener
mehrjähriger kaufin. Praxis, tirm in allen Hotelbureauarbeiten, bilanzfähig,

gewandt im Cassawesen, Jouxnalfülirung und Korrespondenz,
sucht Posten für die Wintersaison. Erstkl. Referenzen nnd

Photo zu Diensten. Chifire 764

Sekretär-Kassier-Chef de reception, Schweizer, 30
Jahre, 3 Sprachen perfekt in Wort und Schrift, iu sämtlichen

Bureauarbeiten, Korrespondenz, Buchführung und Kassa sowie
Röception sicher und seihständig, sucht unter bescheidenen
Ansprüchen baldigst Saison- oder Jahresengagement, eventuell auch
Aushilfsposten. Chiffre 629

Sekretär - Kassier - Chef de reception - Vertreter
des Prinzipals. Schweizer, 30 Jahre, mit besten

Zeugnissen und Referenzen, sucht Beschäftigung per sofoit odevspa-
ter für diese Wintersaison. 4 Hauptsprachen. in allen Zweigen
bewanderter Fachmann, seit Jahren im Sommer in erstem Hause
der Schweiz tätig. Bescheidene AusprUche. Chiffre 711

Sekretär-Volontär. Junger, erstkl. Küchenchef, gut prä¬
sentierend, mit guter Handschrift, sucht sich in Bureau und

Reception auszubilden. Sprachkenntnisse deutsch, franz. und
italienisch Chiffre 776

Sekretär-Volontär. Junger, gut präsentierender Deutscher,
gelernter Buchhalter und Korrespondent, der gut englisch und

französisch spricht, sucht per sofort passende Volontarslell" in
gutem Hotel, franz. Schweiz bevorzugt. Chifire 829

Sekretärin, mit allen Bureauarbeiten vertraut, deutsch, fran¬
zösisch u. englisch in Woit und Schrift, sucht Winterengaee-

ment. Beste Zeugnisse und Referenzen. Chiffre 684

Sekretärin. Suche für meine Sekretärin Stelle nach dem
Süden. Schweizerin, 22 Jahre, deutsch franz., englisch,

Stenographie, Schreibmaschine. Bescheidene Ansprüche. Bestens
empfohlen von James Frey, Hotel Fürstenhof, Wiesoaden. (810)
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Barman event. Chef d'Etage sucht Stelle für den Winter.

Chiffre 807

Chef de rang, *5 ans, 4 langues, cherche engagement pour
de suite, duns maison de premier ordre, eventuellement comme

somuielier d'etagc. Certificats et photo ä disposition. Chiffre 693

Fllle de Salle, jeune, de bonne famÜle, connaissant le ser¬
vice de table, parlant ailemand et frangals, cherche place,

event, comme feinme de chambre, dans litis bonne muison. Pie-
före la Suisse italienno ou lTtalie. Bons certificats. Chiffre 692

Kellner. Deutscher, Hotelierssohn, 19 Jahre, mit der Berech¬
tigung zum Einjährigen sowie guten Zeugnissen, sucht zur

weiteien Ausbildung iu der franz. Sprache Steile in der Schweiz,
als Kellner oder in der Küche. Offerten an Hotel Bunaard-Well,
Bitburg bei Trier. (795)

Maitre d'hötel, capable, Suisse frangais, 35 ans, parlant les
trois langues, references de premier ordre, deinande place de

saison ou ä Tannee. Disponible. Adresser offres sous chiffre
Rc 8o73 Y ä Haasensteln & Vogler, Berne. (t>4S)

Maitre d'hötel, Italien., 35 ans, belle prösence, quatre lan¬
gues, muni de references des premiöres maisous de Suisse et

de Petranger, cherche engagement. Entiee ä volonte. — Ecrire
Cassella Postale No. 17083, Lugano. (531)

Oberkellner, Schweizer, 26 Jahre, 3 Hauptsprachen, sucht
Jahresstelle, event, auch als II. Chef de rang. Eintritt nach

Belieben. Oüerten erbeten unter Chifire Zag. M. 157 an die An-
noucen-Exped. Rudolf Mosse, Montreux. 224 (1683)

Oberkellner, Schweizer, 32 Jahre, gut präsentierend, tüchtig
und sprachenkuud'g, in der Restauration und Buchführung

gründlich erfahren, mit prima Referenzen, sucht Stelle p sofort
oder spater. Chiffre 706

Oberkellner, Schweizer, gesetzten Alters, seriös, sprachen-
kunuig und mit Bureauarbeiten vertraut, sucht Saison- oder

Jahresstelle. Chiffre 619

Oberkellner, der 4 Hauptsprachen mächtig, in Bureauarbeiteo
und Reception bewandert, mit guten Zeugnissen, sucht

Stellang. Chiffre 824

Oberkellner, tüchtiger Fachmann, 28 Jahre, Schweizer, mili¬
tärfrei, der vier Hauptsprachen mächtig und mit sämtlichen

Bureauarbeiten vertiaut, mit prima Zeugnissen von nur erstkl.
Hotels des In- und Auslandes, sucht Engagement. Chiffre 708

Oberkellner, Schweizer, 27l/a Jahre, 4 Sprachen perfekt,
energisch und in jeder Hinsicht tüchtig, zuletzt in Haus von

160 Zimmern als solcher tät;g gewesen, mit nur erstkl. Referenzen,

sucht Winter- oder Jahresengageinent. Chiffre 710

Restaurationstochter. Wbtstochter, 22 Jahre, 3 Haupt¬
sprachen. sucht Stelle als Restaurations- event. Saaltochter

in Passantenhotel. Gute Zeugnisse uud Referenzen. Chiffre 792

Restaurationstochter, der 4 Hauptsprachen mächtig, fach¬
kundig, sucht für kommende Wintersaison Engagement in

Hotel-Restaurant, Bar oder Confiserie. Zeugnisse und Photo zu
Diensten. Chiffre 698

Saallehrtochter, aus guter Familie, deutsch, italienisch und
ein wenig franz. sprechend, sucht Stelle in besseres Hotel.

Franz 8chweiz bevorzugt. Gefl. Offerten an Germaine Bay, Gasthof
zum Bären,'Bremgarten (Aargau). (817).

Saaltochter, seriöse, sucht Stelle, event, in Confiserie oder
Tea-room. Eintritt sofort. Gefl. Offerten an Bertha Berner,

Gurzelen bei Kerzers. (819)

Saaltochter. Junge Tochter, welche das Kochen erlernt hat,
sowie gut bewandert ist im Saalservice und im Nähen, sucht

passende Stelle. / Chiffre 804

Saaltochter (1.), Hotelierstochter, der drei Hauptsprachen
mäci tig und im Service sehr tüchtig, sucht Engagement,

event, in ganz gutes Restaurant. Chiffre 828

Saaltochter (I.), tüchtige, sprachenkundig, sucht Stelle,
event, in gutes Restaurant. Chiffre 758

Saaltochter, beider Sprachen mächtig, sucht Stelle in besse¬
res Hotel. Offerten unter Chiffre Oc 8811 Y an Haasensteln &

Vogler, Bern. (647)

Saaltochter, junge, aus gutem Hause, sucht Wintersaison-
stelle In besseres Hotel. Chiffre 775

Saaltöchter, 2 sprachenkundige, 20 Jahre, suchen Stellen in
Saal, event, eine in Restauration, für die Wintersaison. Ch. 757

Serviertochter, jung«, 3 Hauptsprachen, im S«rvice ge¬
wandt, sucht Stelle auf Ende November, in gutes Restaurant.

Chiffre 770

Sommeller, vingt ans, parlant frangais, ailemand et passa-
blement d'anglais et d^Italien, cherche place dans bon hötel,

de preference restaurant au etage. Trös bons certificats et rö-
rieuses rei ommandations a. disposition. Chiffre 601
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Aide de ciilslne» junger, tüchtiger, solider Koch, sucht
Saison- oder Jahresstelle, event, als Commis. Zeugnisse zu

Diensten. Chiffre 784

Aide de cuisine (II.) oder Volontär. Strebsamer Jüng¬
ling, angehender Koch, wünscht Stelle zur weiteren Ausbildung,

als II. Aide de cuiRiue oder Kochvolontär, in besseres
Hotel. Lohn nach IJebereinkunft. Zeugnisse zu Diennren. Gefl.
Offerten unter Oh. X 4386 G an Haasensteln & Vogler, St Gallen. (6 5)

Aide de culslne, tüchtiger, gewandter und zuverlässiger
Koch, sucht Stelle in mittelgrosses Hotel. Zeuguiskopien u.

Photo zu Diensten. Chifire 834

Casserolier, fort et robuste, bon travallleur, cherche place
dans la Suisse lrangaise, event, comme portier. Chiffre 812

Casserolier, 18 aus, cherche place pour le 15 nov., dans hötel
ä Bale ou environs. Certificats ä disposition. Chiffre 794

Chef de cuisine» Alsacien, trhs capable, öconome et tra¬
vallleur, muni de trös bons certifiers de premiöres maisous

• de France, Egypte et Ailemagne, cherche place pour de suite ou
plus tard. Chiffre 803

Chef de culslne. Das Hotel Post In Schuls sucht für den
Winter passende Stelle für seinen Chef de cuisine, der tUch'ig,

zuverlässig u. sparsam Ut. Gefl. Offerten an die Direktion. <814)

Chef de culslne» 32 Jahre, Schweizer, in allen Arbeiten
tüchtig, sucht Stolle, event, auch als Chef de partie. Ch. 818

Chef de culslne» tüchtiger, sparsamer, gelernter Pätlssier,
30 Jahre, im Besitze erstkl. Referenzen, sucht VVintersaiKOu-

oder Jahresstelle. Chiffre 787

Chef de cuisine, 39 ans, muni dVxcellentes references de
bonnes mainons de Su>s«e, Riviera et Allemagne, cherche place

pour la saisou (Thiver, söit eu Suisse, soit ii la Riviera. Ch. 697

Chef de culslne» tüchtiger, ökonomischer, flotter Arbeiter,
in allen Partien perfekt, mit prima Referenzen, sucht Stelle

für sofort oder später. Chiffre 670

Chef de culslne, 36 anB, serieux, cconome, capable, con-
na svint la patisserie ainsi que la restauratlon, muni de bonB

certificats et references, cherche place pour la saisou d'hiver on
ä l'annee, entree ä conveulr. Chiffre 579

Chef de Cuisine, Suisse, exempt de service militaire, äge
de 34 aus, serieux, eeonome et capable, ayant travai-le dans

maison de Ier ordre de la Riviera, Allemagne et la Suisse, cherche
engagement dans hötel de premier ordre. Entree de suite. Bonnes
röfdrences ä disposition. Cffre 569

Chefköchin, jüngere, tüchtige, sucht Stelle in grosses Hotel
oder Restaui aut. Eintritt sofort Chiffre 798

Condltor» jnnger, tüchtiger, zuverlässiger, mit guten Zeugn.,
sucht Stelle als II. in Hotel neben Chef. Gefl. Offerten an

A. Rösch, Grandvaux bei Lausanne. (793)

Controleur, junger Deutsch-Schweizer, energisch, seriös, ge¬
wissenhaft, der 4 Hauptsprachen mächtig, gewesener Kellner

und Sekretär, sucht sofort Stelle bis 1. Januar, um sich Waren-
kenntnisse anzueignen. Chifire 657

Cuisinler, experiments, cherche place comme rötisseur ou
entremetier. Chiffre 731

Cuisinler» Suisse, 20 ans, muni d« scrienscs references, cherche
engagement pour la saisou d'hiver ou h l'annee. Libre ä partir

du 26 novembre Chiffre 791

Economatgouvernante. Fräulein ges. Alters, ehemalige
Cnefkö-hin, mit giündl Waren- und Kontrollkenntnissen,

auch in der kaufm. Berechnung des Küchenverkehrs bewandert,
sucht Engagement. Chiffre 786

Economatgouvernante, tüchtig und erfahren, ges. Alters,
spracbenkundig, sucht per sofort Saison- oder Jahressteile.

Chiffre 777

Kaffeeköchin, Anfängerin, sucht Wluterengagement, event,
auch als zweite. Zeugnisse zu Diensten. Chiffre 815

OCh» 20 Jahre, deutsch und franz. sprechend, sucht Saison-
oder Jahresstelle als Aide oder Commis. Gute Zeugnisse.

Chiffre 765
K

Koch, tüchtiger, sucht Stelle auf Anfang Dezember, iu kleine¬
res Hotel oder Pension. Jahresstelle bevorzugt. Beste

Empfehlungen. Chiffre 735

Koch, 21 Jahre, sucht Stelle für kommende Wintersaison.
Gute Referenzen. Gefl. Offerten an 0. Wüger, 187 Birmens-

dorferstrasse, Zürich. (747)

Koch, 21 Jahre, sucht in besserem Hause Stelle als Commis.
Bescheidene Ansprüche. Chiffre 695

Kochlehrtochter, junge, sucht Lehrstelle in nur gutem
Hotel. Gefl. Ortrrteu mit Bedingungen an J. Ehrensperger,

zum Wilden Mann, Kloten (Zürich). (7o0)

ocMehrtochter. Junge, anständige Tochter, sucht für
3—4 Monate Lehrstelle iu besserem llotei. Cniflre 816K

Köchln, tüchtige, sucht Saison- oder JahreBstelle neben Chef
oder in kleineres Hotel als selbständig. Eintritt sofort. Gute

Zeugnisse. Chiffre 739

Küchenchef, 36 Jahre, tüchtig, sparsam, gut bewandert In
der franz. uud engl. Küche, sucht Stelle per sofort oder später.

Chiffre 761

Küchenchef, tüchtig und zuverlässig, auch schon in Sana-
turiuui tätig gewesen, sucht unter bescheidenen Ansprüchen

für soiort Stellung. Chifire 756

is Üchengouvernante. Junge Tochter, die längere Zeit
IX uebeu Küchenchef arbeitete, auch selbständig kochte, sucht
Aufangastelle als Kuchen- oder Olticegouvernaute. Gute Zeugnisse.

Chifire 779

Küchen~Economatgouvernante» tüchtig, sprachenkun¬
dig, seit mehreren Jahren im Hoteifach tätig, sucht passendes

Engagement Eugadin bevorzugt. Beste Zeugnisse. Chiffre 774

Pätissler, tüchtig in Hotel und Restauration, sucht Engage¬
ment. Prima Zeugnisse vom In- und Ausland Ch ffre 748

PätiS8ler~Aide wünscht Engagement in Wintersp «rthotel.
Gute Zeugnisse. Anfragen sub 0 4488 Lz an Haasensteln &

Vogler, Luzern. (646)

Saucler, mit prima Zeugnissen, sucht Stelle, event, als Rötis¬
seur. Beste Referenzen Chiffru 837
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rjtagengouvernante. Gebildetes Fräulein aus guter Farn.,
U. der deutschen und franz. Sprache mächtig, welch« schon in
Hotel tätig gewesen, möchte sich alB Etagengouvernante oder
Butfetdame ausbilden. Chiffre 678

ptagengouvernante, gebildete, achtbare Tochter, tüchtigd und energisch, deutsch, franz., englisch u. spanisch sprechend,
sucht Stelle. Chiffre 826

Etagenportier» der schon in Hotel I. Ranges gedient, sucht
Steile nach der franz. Riviera event, nach dem Obor-Engadin.

Zeugnisse und Photo zu Diensten. Chiffre 827

Etagehportier, 25 Jahre, 4 Hauptsprachen, sucht Stelle,
event, als Condueteur. Gute Zeugnisse und Referenzen.

Chiffre 737

Femmes de chambre» deux, cherchent place pour de suite
oa decembre. Une parlant frangais et ailemand, l'antre

ailemand, Bonnes rdfdrences. Chiffre 833

Femme de chambre. Jeune fllle, ayant dejä servi comme
feuime de chambre, cherche place dans hötel de prem. ordre,

pour se perfectionner. Prdtdrenc.e dans le Midi. En»ree Ier ou
15 decembre. Copies de certificats et photo ä disp. Chiffre 780

Femmes de Chambre. 2 scaurs, 21 et 23 ans, AUemandes,
demaudent place de femmes de chambre dans un hötel, de

preference M di ou Engadine. Meilleures references et photo ä
disp. Adr. offres sous chiffre Zag. M. 163 ä l'Agence de publicity
Rbdolf Mosse, Montreux. (^25)

Glätterinnen, zwei tüchtige, Schwestern, suchen Saison- oder
Jahresstelle. Chiffre 772

LIKw re, tüchtige, mit guten Zeugnissen, sucht Stelle für
sofort, in gutes Haus. Chiffre 836

Sommeller d'ötage ou Chef de rang, Suisse, parlant 4
langues, avec meiileures röförences et certificats. cherche

place pour la saisou d'hiver. Entree ä volonte. Chifire 548

Zimmermädchen, ges. Alters, sprachkundig, sucht Stelle
in erstkl. Hotel, auf 15. Nov. oder 1. Dez. Eugadin bevorzugt.

Zeugnisse und Photo z. D. Chifire 825

Zimmerkellner, 23 Jahre, tüchtiger Manu, sucht Stelle.
Gute Zeugnisse. Chiffre 805

Zimmermädchen» gewandtes, mit prima Zeugnissen, sucht
baldigst Engagement. Chiffre 801

Zimmermädchen, tüchtig im Service, deutsch und franz.
sprechend, mit guten Zeugnissen, sucht Stelle zu baldigem

Eintritt. Chiffre 823

Zimmermädchen, tüchfig°s. erfahrenes, beider Sprachen
mächtig, mit sehr guten Zeugnissen, sucht baldigst Sal-op-

oder Jahresstelle iu gutes Haus. Ci.iffre 820

Zimmermädchen, zwei, deutsch und französisch sprechend,
suchen Stellen, wenn möglich im gleichen Hause. Photo und

Zeugnisse z. D Gefl. efferten an E. Marti, chez Mine. Collet, Rue
Fribourg 14, Genöve. (835)

Zimmermädchen, deutsch und franz. sprechend, tüchtig n.
selbständig im Service, sucht Saison- oder Jahresstelle. Riviera

oder Italien bavorzugt. Zeugnisse und Photo z. D. Chiffre 742

Zimmermädchen, gewandtes, sucht Stelle für sofort, in
Hotel nach dein Süden oder in erstkl Passantenhotel der

Schweiz. Gefl. Onerten an Marie Kunz, Gemeindefdrsters, Pieterlen
bei Biel. (759)

Zimmermädchen» 2 Hauptsprachen, mit guten Zeugnissen,
sucht Stelle. Chiffre 783

Zimmermädchen, tüchtiges, der fraaz Sprache mächtig,
im Saalservice bewandert, sucht Stelle. Chiffre 778

Zimmermädchen, ges. Alters, franz. und engl sprechend,
sucht Steile auf 15. November, in gutes Hotel. Chiffre 771

Zimmermädchen, auch im Saalservice bewandert, sprächen-
kumllg, sucht Stelle iu besseres Hotel auf 1. oder 15 Nov.

Zeugniss. zu Diensteu. Chiffre 676

Zimmermädchen, zwei selbständige, mit guten Referenzen,
suchen Saisonstellen nach dem Süden. Chiffre 683
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Aide -Concierge. Deutschschweizer, 25 Jahre, militarfrei,
sucht rtt*-)le neben Concierge, im In- oder Ausland. Spricht

englisch und französisch nnd ist eben von Amerika zurück. Gefl.
Offerten au Anton Odermatt, Stans. (806)

Chasseur ou liftler, jeune homme, au courant du service,
cherche place dans bon hötel. Chiffre 671

rtonclerge, Schweizer, 34 Jahre, 3 Hauptsprachen geläufig
Ls und zieiu.ich italienisch sprechend, mit guten Zeugnissen,
sucht aalsou- oder Jahresstelle, event, als Concierge-Conductcur.

Chiffre 830

ponclerge, Schweizer, 31 Jahre, präsentable Erscheinung,Ü der Hauptsnrachen vollkommen mäch ig, auch ziemlich gut
italienisch, perfekte Umgangsformen, kautionsfähig, sucht Stelle
in gioBsem Haus I. Ranges. Prima Zeugnisse Uber langjährige
Tätigkeit in grossen Hotels I. Ranges. Eintritt nach Belleben.

Chifire 840

Concierge, 11 Jahre im gleichen Haus« tätig, sucht Stelle
für Winter oder auch Jahresstelle. Gefl. Offerten au Fritz

Pfingsttag, Hötel des Salines. Bex. (745)

ftoncierge, sörieux, trös capable et expörimente, trois langues
Ls prineipaics, representant bien, demaude place. Ent de de
suite. Meilleures rdfereuces. Chiffre 714

rtonclerge'Conducteur, 26 Jahre, 5 Haupt-prachen, gutO präsentierend, su -.ht Engagement. Zeugnisse erstkl. Hotels
zu Diensten. Gefl. Offerten an B. Mc. 108, postlagernd Möhlin (Aargau).

(730)

Oonclerge-Conducteur, 29 Jahre, der 4 HauptsprachenO mächtig, sucht pa>sende Winter-telle o 1er für die Frünlings-
saison, wenn möglich an den italienischen 8een. Gute Zeugnisse
uud Phoio zu Diensten. Chiffre 719

Condueteur, tüchtiger junger Schweizer, 4 Sprachen, sucht
für sofort "»teile, evenr. auch als Concierge de nuit od.Liftier.

Prima Zeugnisse und Referenzen. Gefl. Offerten an Michel» poste
restante Vevey. (773)

Condueteur event. I. Portler, zuverlässiger, sehr solider,
fleissiger junger Manu, deutsch, franz. und engl, sprechend,

mit prima Zeugnissen, sucht Saison- oder Jahresstelle. Gefl.
Offerten an E. Nyffeler, Wynau bei Langental. (7&8)

Liftler, 21 Jahre, 4 Hauptsprachen, sucht per sofort Stelle in
gutes Haus. Chiflre 746

Llftler, deutsch, franz. und engl, sprechend, snchr. Stelle,
event, als Poriicr-Condueteur. Gefl. Offerten an Ernst Trösch,

Portier, Cosmo Hotel, Southampton Row, London W. C. (799)

Llftler» 21 Jahre, deutsch, franz. und engl, sprechend, sucht
Saison- oder Jahresstelle. Eintritt nach Belirben. Ch. 813

Portier, tüchtiger, sucht Stelle für sofort oder später, als
Etagenportier oder in kleines Haus allein. Chiffre 822

Portier, 23 Jahre, stark, gesund und sprachenkundig, sucht
Wmlerstelie. Gute Zeugnisse. Chiffre 796

Portler, junger, kräftiger, sucht auf Mitte November oder
Anfang Dezember Steile zu ändern. Zeugnisse zu Dieus'en.

Chiffre 633



Unterportier. 19jähriger, starker und kräftiger Jüngling,
df>r schon 4 Saisons als Portier in Walliser Hotels gedient

hat, wtlnuehr ähnliche Stelle in gutem Hotel der deutschen Schweiz,
wo er sich in der Sprache ausbilden künnte. Gefl. Offerten an
F. Lugfnbühl. Ardon (Waliis). (649)

Unterportier, 21 Jahre, sucht Stelle In der franz. Schweiz.
Chiffre 797
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Kellermeister, tüchtiger, sucht Saison- oder Jahresstelle.
Chiffre 681
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Ehepaar (Etagenportier und Zimmermädchen) sucht Stelle in
grosseres Haus, zu bald. Eintritt. Beide der Hauptsprachen

mächtig. Prima Zeugnisse erstkl. Häuser. Chiffre 790

Gouvernante, tüchtige, im Hot*-lfach bewandert, sucht En«

gagement. Französische Schweiz bevorzugt. Chiffre 666

Gouvernante oder Gouvernante generale, tüchtig, im
Hotelfach gut bewandert, sucht Stelle auf Ende Nor. Ch. 741

Gouvernante generale oder d'etage» durchaus tüchtig
in allen Zweigen des Hotelbetriebes. Leiterin eines Sommer«

geschürtes, der 3 Hauptsprachen mächtig, sacht Wintersaison-
oder Jahresstelle. Eintritt sofort oder später. Chiffre 800

Hetzert-Maschinist, tüchtiger, sucht Wintersaison- oder
Jahr* sstelle. Venraut mit ei« ktr. Licht- und Kraftanlagen,

Eismaschinen, Lilts, Hoch- und Niederdruckheizungen. Ch. 768

7% -%r5 Die Einsender von Bewerbungs-
m schreiben werden biemit

wiederholt aufgefordert, ihren Offerten keine
Originalzeugnisse beizufügen. Antwortmarken, die
ihren Zweck erreichen sollen, werden am
vorteilhaftesten auf das Bewerbungsschreiben selbst,
statt auf den Briefumschlag, lose angeheftet.
Der Portoersparnis halber und um der Expedition

den Versand der Offerten zu erleichtern,
empfiehlt es sich, unaufgezogene Visit- oder
Mignon-Photographien zu verwenden.

Zur gefl. Kenntnisnahme.
Wir ersuehen hiermit die Herren Prinzipale,

die noeh im Besitze nieht passender Offerten sind,
um Rücksendung der noeh bei ihnen lagernden
Photographien und Zeugnisse. Zahlreiche
Zuschriften von seiten der Angestellten legen uns
nahe, dem Personal in Zukunft die Namen der
säumigen Hotels bekannt zu geben, damit die so
lästigen Reklamationen nieht mehr an uns geriehtet,
sondern direkt vorgebracht werden können.
Desgleichen werden die inserierenden Angestellten
ersueht, ihnen zugehende Offerten in ihrem eigenen

Interesse möglichst rasch zu beantworten.
Die Expedition der „Hotel-Revue".

\ yy £ ^ Um unliebsame Verwechs-
lungen, Reklamationen und

Verspätungen zu vermeiden, ersuchen
wir, bei Offerten die genaue Angabe
der Chiffre-Nummer nicht zu unterlassen.

90T" Chiffrebriefe von Plazierungs-
bureaux werden nicht befördert.

gHF" Les lettres chiffrees des
bureaux de placement ne sont pas ac-
ceptees.

TV, •
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Chef de H&eption gesucht.
Hotel I. Ranges mit internationaler erstkl. Clientel

sucht pro 1913 als Stütze des Prinzipals absolut zu-
verlässigen, routinierten jüngeren Mann mit sehr guter
Schulbildung für Reception und Aufsicht. — Nur sehr
gewandte, mit Pensions- und Passage-Verhältnissen
vertraute, in Küche und Service bewanderte Herreu wollen
gefl. komplette Offerte einsenden unter L. G. 1800 an
die Annoncen-Expedition Rudolf Mosse in Zürich.

Hotel * Direktion
gesucht.

Vereinsmitglied, tüchtiger, sprachkundiger Fachmann,
Ende Dreissiger, verheiratet, ohne Kinder, mit fach-
und sprachkundiger Frau und prima internationalen
Beziehungen, zur Zeit noch Direktor einer Hotelgesellschaft,

wünscht Direktion erstklassigen Hauses nach
Uebereinkunft. Saison- oder Jahresstellung. 1495 Mg

Offerten befördert unter P. 1350 Ch. die
Annoncen-Expedition Rudolf Mosse, Zürich.

WASCHEREI "AN LAGEN
WASCH MÄSüi 1N EN C FÜ 6 • PLÄTTMASUUNEN

~ Muldenmanqel
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I Absaugevorrichtün;

(71)

Hotel-Directrice
erfahren, tüchtig, sprachenkundig und gut präsentierend

sucht per Saison 1913
die Leitung eines Hauses von 50—100 Betten zu
übernehmen. Erste Referenzen. — Offerten unter Chiffre
Z; C. 3278 an die Annoncen-Exped. Rudolf Mosse,
Zürich. (1722)

luihtilBl
zum 15. November bis 1. März
F. Happenberger, Hotel Sdler-Stadthof, Lugano

1 Buchhalterin, 2 Sprachen sprechend,
1 Obersaaltochter, 4 Sprachen spreoh.,
1 Glätterin, selbständige,
1 Wäscherin,
2 Zimmermädchen,
1 Küchenbursche. (172»

Schweizer, 28 Jahre alt, der 3 Hauptsprachen in
Wort und Schrift mächtig, flotte Erscheinung, guter
Korrespondent, SUCht, gestützt auf prima Zeugnisse

erstklassiger Häuser, Steile als d'50)

Chef de rgceptlon-
Caissier-Secretaire.

Gefl. Offerten erbeten unter Chiffre Z. J. 3534
an die Annoncen-Expedition Rudolf Mosse, Zürich.

äfingw^
Schweizer, 4 Hauptsprachen, zur Zeit Direktor eines
erstklassigen Hotels Zag. B 1013

sucht Posten als Direktor
oder Chef de Receptton-Caissier für diese Wintersaison.

Gefl. Offerten untpr Oiffre B N. 1013 an Rudolf Mosse. Basel.

Stelle-Gesuch
Junger, tüchtiger Metzger,

mit fachmännischer Praxis,
sucht passende Stelle in
grösserem Hotel- oder
Restaurationsbetrieb, wo er
Gelegenheit hätte, das Kochen
zu erlernen. Beste Fachzeugnisse

zu Diensten.
Gefl. Offerten sub Chiffre

Z. M. 3012 an die Annonoen-
Exp. Rudolf Mosse, ZUrich. q«iO)

sucht sofort junger, seriöser
Schweizer, die drei
Hauptsprachen sprechend, mit der
Buchführung (Kolonnensyst.)
vertraut. Prima Referenzen.
Offerten sub Chiffre Z. S. 2993
an die Annoneen-Expedition
Rudolf Mosse, ZUrich. (i69t)

Suisse, 26 ans, parlant les
4 langues principales, trös
capable, dnergique et sdrieux,
muni de röferenoes de prem.
maisons de la Suisse, Alle-
magne et Riviera, cherche
engagement pour la saison
ou ä l'annöe. Libre k partir
du 1er novembre. Offres sous
chiffre Z. B. 2952 ä lA'gence de
publioitd Rud. Mosse, ZUrich. (1702)

Zu Verkaufen

eine National
Register-Cassa,
ganz neu, erst ein halbes Jahr
in Gebrauch, elektrischer oder
anoh Handbetrieb. Wegen
N ohtgebrauch hilligst zu
verkaufen. — Offerten unter
Chiffre Z. M. 3562 an die
Annoncen-Expedition Rudolf
Mosse, Zürich. (1755)

Gesucht ein tüchtiger

Masseur-

Bademeister
mit Spraehkenntnissen für
ein Sanatorium.

Offerten mit Referenzen
unter Chiffre Z D 3354 an 'fle
Annom en-Expedition Rudolf
Mosse, ZUrich. Zälw236

Zu verkaufen

Umstände halber ein

Ameublement
(Chippendale palissandre)
bestehend aus 1 Ecksofa
mit Umbau, 2 fauteuils,
4 Stühle, 1 Paravent,
alles wie neu.

Offerten unter Chiffre
B. O. 1012 an Rudolf
Mosse, Basel. (zag.B.1012)

1

Mittelgros-es Hotel sucht für
die Wintersaison einen sprachenkundigen

Sportler
speziell für Bobsleigh lind Ski
fahren.

Offerten nebst Angabe und
Ansprüche snb. Chiffre B. S. 1008
an Rudolf Mosse, Basel.

F. IHannuss, Luzern
:: Rohrmöbelfabrik ::
Erstklassiges grosses Lager.

(1738) Reparaturen==-

itUl!
Maschinen und

Apparate aller Art
sowie Kupfer-Geschirre

in Spezialansführung für den (733)

Hotel-Bedarf.
GEBE. SCHWABENLAND, ZÜBICH.

Zeugnis-Copien
in Schreibmasch, schnell,
sauber und billig (1238)

Gertrud Opitz
Zürich I. littwenatr. 68.

Oberkellner
Deutscher, 25 Jahre alt, der 3

Hauptsprachen mäch'ig, diesen
Winter als Sekret iir-Kassier
tätig, sacht, gestützt auf gute
Zeugnisse und Referenzen für
nächstes Frühjahr oder Sommer
passendes Engagement.

Gefl. Oflerten erbeten unter
Chiffre Zag. M. 166 an die
Annoncen-Expedition Rndolf
Mosse, Montrenx. (1746)

Chef de cuisine
33 ans, röförences de maisons
de prunier ordre, et sa dame,
direotrice depuis 9 ans d'une
grande Industrie de fruits,
ddsiroralont roprendro höfei do 50
ä 80 lits, moderne ou remis k
neuf avec tout confort, payable
parannuirös. Aecepterait pour
cet hiver la place de chef dans
l'dtablissement pour se faire
connahn* et appi icier. Niceou
prinoipautö de Monaco. OffreB
avf'C details sous ch. Z. X. 3358
ä Rudolf Mosse, ZUrich. (1713)

iFlasdieni
5 aller Art, fttr Wein, Bier und 2
£ Llqueure, mit und ohne Ver- f^ schinss, liefert, von Fr. 9.— an fA per 100, das Flaschendepot von ^T A. Vögeli & Cie-, ZUrich V, M ti- Z
^ telgasse23. Telephon 1281. (8.2) f• Illnstr. Preisliste gratis. 0

Junger, tüohtiger Mann»
mit allen im Hotel vorkommenden

Arbeiten vertraut,
Nneht Stelle als

Portier oder
Kellermeister

Eintritt per sofort. Zeugnisse
zu Diensten. (1695)

Richard Pohlner,
Aemtlerstra8se 78, Zürich II I.

Junger, solider

Koch
23 Jahre, welcher s. hon
selbständig, in ersten Häusern
gearbeitet, auch Sanatorium, (1748)

sucht
zwecks weiterer Ausbildung,

Stellung in bessn Kaie.
Am liebsten cliristl. Hospiz oder
Sanatorium. la. Referenzen.

Offerten unter Chiffre D. P.
3615 an R. Mosse,Dresden.

20 et 40 chamhres avec restaurant,

sont h vendre ä <i684)

Lausanne et

Station d'etrangers.
Bureaux Favey & Kobel,

12, Mau borget, Lausanne.

Für die Leitung eines
besteingeführten, gut
frequentierten

Hur- und

PsssantenhotBls
(Berghotel 1900 m. ü. M.)

in Graubünden, wird auf
nächste Sommer-Saison
eine tüchtige

Persönlichkeit mit
Beteiligung vorgezogen. —
Platz hat grosse Anwartschaft

auf Wintersport.
Anmeldungen m.

Zeugnissen, Photographie und
R ferenzen beföi dert unt.
Chiffre Z. N. 2938 die
Annoncen - Exp. Rudolf
Mosse, ZUrich. (1701)

Zu verkaufen
täglich frische

Tafelzentrifugenbutter
eigener Produktion, zu äussersten
Tagespreisen. (1749)

Ferner offerieren wir solange
Vorrat, ausgelassene Vor-
bruchbutler zum Kochen.

Berna Milk Co., Thun.

Zu verkaufen in
Luzern

Zentrum der Stadt, prima
Geschäftslage

Eckhaus
mit oder ohne Realrecht.
Anzahlung Fr. 30,000.—. Bisjetzt
als Haus II. Ranges geführt,
würde sich das Objekt aucli
als Geschilftshaus eignen.
Offerten unter Chiffre Z. L. 3086
an die Annoncen-Expedition
Rudolf Mosse, ZUrich. (1711)

MarroniI Tafelobst!
Versende stetstort garantiert

nur Ia., auserlesene Ware:
Schöne, gesunde Marroni zu

26 Cts. per kg., 50 kg. Fr. 11.-,
100 kg. Fr. 19.—

Tafel-Aepfel u. ßi nen (haltbare)
zu 28 Cts. p. kg., 50 kg. Fr. 12.-,
100 kg. Kr. 20.—

Ka'iis, Kohl und Kartoffeln zu
15 Cts. p. kg. 50 kg. Fr. 6.50,

71100 kg. Fr. 12.— (1740)

Baumnü-se (weisse) zu 65 Cts.p.kg.
50 kg. Fr. 31.-, 100 kg. Fr. 69.-

p. Bahn 11. Post gegen Nachnahme.
Caroli-Däniker, Obs'plantagen,

Boswil (Aargan).

DER AUTOMAT ist unser selbsttätiger AnsichtMkarten-,
Zeitungen- und Markenverkäufen —
Hein Ring — kein Einstellhebel — kein
elektrischer Strom, nur Geld-Einwurf.

Hotels, Papeterien und Restaurants.Der langerstrebte Selbstver-
:: käufer für ::
Ihr Verkäufer am Sonntag. — Einziger Apparat, der mehrere Personen gleichzeitig bedient. — Vorführung ohne
Kaufzwang. — Rilliger und einfacher, wie alles bisherige. oei)

D. R. P. — + PAT. TH. & W. LEEMANN, ZÜRICH, Falkenstr. 22.

Massenimportation (jährlicher Import ca. 30 Waggons) von allen Arten

Palmen und Lorbeer-Bäumen
Kronen und Pyramiden

Tisch- und XQbeldekoratlonspflanzen für jeden Zweck in reichster Auswahl

Vorrat ca. 1500 Paar prima Lorbeerbäume zu konkurrenzlosen Preisen

a.
LU

Für Besichtigung meiner
Massen* Kulturen
sind Interess. eingeladen

Grösste
Spezialkulturen

Auf sämtl. beschickten
Ausstellungen mit
allerersten Preisen prämiert

Massenanzodit von sämtlidien Gruppen- und Teppidibeetpflanzen inkl. aller

guten erprobten Weiten. Vorrat ca. 500,000 Pflanzen in allen Grössen.

Fortwährend grösste Treiberei von blühenden Dekorationspflanzen und abgeschnittenen
Blumen. Beste und zuverlässigste Verpackung bei jeder Jahreszeit.

C. BflllP, Grossversandgärtnerei, Zürich-fllbiSFißdBIl
Erstes Geschäft der Schweiz und Süddeutschlands

Illustrierter Katalog und Preisverzeichnis gratis und franko.

II. Kultur»! tmiasun: 45 Gmicbiiiiosir, 14 biiib. 21 lugi Ztamt-Dsppilkaitin, 3000 lutbiitlinitir, II Jieb. Murlnd
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